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MEDITATIONS 
POUR LE TEM'S 

DE LA RETRAITE9 
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JeunefT'e ; & particulierement pour 
la Recraite que font les Frores. 
des Ecoles Chretiennes pendant !es 
Vacaances. 

Par Mr JEAN-BAPTISTE DE LA SALLE 
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Freres des Ecoles Chretiennes. 

A ROUEN, 

Chet ANTOINE LE PREVOST , Tmprimaur. 
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AVERT I SSEMENT. 

Es Meditations pour la Xetxaite , eontenus 
dans ce petit Livre , dans lefquelles it efF 
traite afe amplement des princip.~#x devoirs 

des Perfonnes qui fe font devoue, genereufement 
d l'cducation Chretienne De la JeunefJ'e ; ont etc' 
compoJees par Monjicur de la Salle , afin de leer 
donner rrloyen de fe bien penetrer de ces de-voirs ft 
i nportans , dans lcurs Retraite (pirituelle. 

C'eJl a±~ f pour Bette rai on qw'il juge , prom. 
pos, gzse les Freres de l'Inflitut des Dcoles Chretienr 
nes en f ff ent le fiujet de lours Oraifons Cap,cs.. 
midi , des huit jours de Retraite qu'ils font choquc 
anr'ce Bans le terns des Yacances , pour leur fzire 
ironeevoir la 3rssndeur de lour errap'oi , & la neeef- 
flte dans l~rquclle ils eetoient de fe biers acquitter 
dun ft faint Minijlere , ; den remplir fadelement 
routes les obligations. 

11 a rcduit ce petit Ouvrage en feire Mcdita. 
tions , qui font deux Pour chaque jour de la Retrai-
te, de forte qu'en cas de befoin, une des deux pour-
Ia tenir lieu de lecture pub'ique cu particuliere, 
fervir de mature R l-* Conference ou Exhortation 
du joir. 

on a cu fin avant de mettre ces Meditations 
jeus lea Pre f fe , de les faire examiner par zinc Per-
fonne QTthodoxe & de Science , laquelle y a corri-

A 2 



AVE RTISSEMENT. 
ge un grand Hombre de fautes, qui s'y etoient gli e 
par le pLu de fbin & par lay negligence des Copi fles. 

On a erouve is propos, par refpeiI pour I'Autcur, 
de lai jer ces Meditations telles qu'eLles etoient . 
quoi qu'on remarque qu'elles font compofees beau.. 
soup plus en flile d'Infruelions, d'Exhortations & 
,de Reglemens , qu'en flile de Ji'editations ; pazrce 
qu'il ne s'y ttouve point d'afpirations , d'affeclions 
vi derefolutions ; mais on n'en fera pas etonne 
lors .qu'on fete attention , que It pieux Auteur I'a 
fait a dejein,auf bien que sans celles qu'zl a fai-
tes pour tous les Dimanches & Fetes de l'annee , 
ayant cu plus en vu e en Its fai font , d'inflruire 
d'exhorter fes Freres, que de tear aprendre a faire des 
afpirations , des affellions & des collogues , y ayant 
pourvu d'ailleurs en leer donnant une Methode , de 
La maniere dent its devoient faire 1'oraifon Menta_ 
do ; qua leur enfeigne fort clairement a f ormer des sa fpi 
rations-, des affeelions & des rcfolutions par eux-me. 
rises , facilement & avec fruit : ce faint 1 omme ayant 
pour maxime , que les ,4 3es fufdits produits . par l'-
,bondance du r mr , valoient incomparablement plus 
lac lots qu'ils etoient produits -parle moye~a, & le fe-
cours -de ces afpirations & afeiiions, qul fe trouvent 
quelquefois dons les-auttes Meditations, quoi qu'il fue 
fort; eloignc de les condamner. 

it y a cuff pluf Burs repetitions des memes chofes, 
duns pluficurs de ces Meditations; it ne s'en fact pas. 
ctonner , puifque c'etoit la pratiquef fez ordinaire de 
noire-seigneur, comma on le peas voir en pt cuts en- 



AVERTISSEMENT. 
droits de l'Evangile, c'etoit auf Celle de faint Paul,. 
de faint /tan 1' Evangeti/le , & de beaucoup d'autres 
Saints , tant du vieux que du nouveau Tefiament , 
qui en ufoient ainfi par It mouvement du faint-E fprit, 
.wfin de mieux imprimer dens l'efpril & darts le carte 
les veritez Saintes qu'ils annoncoient. 

La jmplicite auf , 6, la aandeur qui eclate dens 
cc: Meditations # fera peat-titre penfer a quelqu'un 
que l'ari de s'infinuer n'y paroit pas dens toute fon 
ttendue ? quoi qu'il en foit, l'experiente, cependant en 
A toujours fail voir cvidernment des fruits.confidera-
bles s apres tout , on y remarque en sous let endroits, 
cette piete fincere , dent cc faint Pre'tre etoit rempli, 
& 6e zele ardent dont-il bruloit pour l'inflruaion des 
.EnfaXs. 

Enfin , on ne doit paJ title jurprii fi cat homme Apar 
flolique a fi fort re/eve la dignite & It me'rite At 
l'emploi & des fonilions des perfonnes qui fe font con-
jacrees a l'inflrutlion chre'tienne des En fans , t quc 
poor cc fujet -, it cite un ft grand nombre de payages 
de l'Ecrisure Sainte pour confirri er cc qu'il expoje,& 
particrulierement des Ppitres de faint Paul qu'il so!-
fed 01t parfaitement , fur l.'autorite' duquel it fe fonder 
e'cfl qu'il ff,avoit par une longue experience , & beau-
cep plus par Its lumieres qu'il en -  avoit refues. de 
Dieu , combien i'1nflru1ion de la jeune fe itoit preciru-
fe & ionfiderable aux ycux de fa Divine Majeflé. 
s'efforgant parli d'iniirer Its mimes fentimens d ceux 
squi it parloit. 11 ctoit atrf perfuade que beaucoup de 
perfonnes regardoienr cc Minijtere comme font peu de 



AVERTISSEMENT. 
chafe, cotatre l.a pratique & le fentiment de 7erus.• 
Chrifl mime, & de pluf ears Satnt 	Illu, res Per- 
fonnages qui en ont f? it un tris-grand etat , & qui 
s'y font employez. vec un zele jurprenant,dcce iom-
bre, font Jaint Jerome, faint Gregoire, &c. & un in-
finite d'autres , don: pane 1'H7%loire Etclefiaflique : 
L'exemple de faint Proto4ene of admirable en ce 
point , it L toit Evf'qoe d'EdeJje , il- fut exile par 
l'Enpereur Ya!ens Arrien, dens Is ville d'Antinoiic 
en Egypte, remplte de beancoup d'Idolatres, il-s j em• 
ploys d faire l'Eeole avec un fuecezmerveilleux , car 
it y deracina par ce moyen prefque tout he Paganfine. 

S. Cajfien. eri f t de mime en la ville d'immola 
en Italie , lequel fat abandonne par la Sentence du 
Juge , 4 to vengeance des Enfans qu'il tf'ruifoit.t 
done une partie etoit encore Payen: & obtint d'eux la 
~ouronne du'Mattyr. Enfin., l'exemple admirable die 
grand& divot Gerfon, Chancelier de t"VniverJte de 
Paris, efi one fkifdnte preuve de cette verity.', lequel 
s'et v t retire a, Lyon , ne crut, pas Tien faire d'indigne 
de fis Dignite,des'apliquer4 faire l'Eeole Aux Enfans, 
& a travailler parfes loins a les neuter de Is corru-
plion; difant a ceux qui t'exhortoient a employer /es 
talens. a des •ae`Iions plc colatantes: Beta feroit peut 
i'tre, die-il, plus glorietavc mstis non pas plus utile 
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MEDITATIONS 
POUR LE ''EMS 

DE LA RLTRAITE, 
Que font les Freres des Ecoles Chre-

tiennes pendant les Vacances. 

PREMIERE MEDITATION. 

-zue c'efi Dieu qui par fa Providence a e'tabli les 
Ecoles Chretiennes, 

I. POINT. 

I E U , eft fi bon , qu'ayant cree les 193.1 
lll; 	hommes , it veut qu'ils parviennenc 

tous a la connoi[Iance de ]a ve'rite, 
cette verite of Dieu meme, & cc qu'il a Bien 
voulu nous reveler, bit par JGfus-Chrifi, foie 
par les faints Apotres , toit par fon Eglile ; 



$ 	 Me'ditations 
193.1 c'efl de quo! Dieu vent que toes les hommec 

foient initruits, afin que leur efprit foie e'claird 
par les lumieres de la Foi : Et comme on tie 
pent etre intlruit des Myfleres de n^tre fainre 
Religion , que parce qu'on a Cu le bonheur 
de les entendre , & qu'on n'a eu cet avantage 
que par la, predication de la pare le de Dieu 3 
( car comment les hommes cro,ront-ils , dit 
1'Apotre, en celui dont us n'ont point enten-
du parler ?t& comment en entendront-ils par- 
ler , s'ils n'ont perfonnes qui le leur annon-
cc?) c'e11 ce qui fait que Dieu qui repand par 
le minifere des hommes , 1'odeur de fa Do-
&rine dans tout le monde, & qui a comman-
de' que la lumiere fortit des tenebres , a eclai-
re lui-meme les crrurs de ceux qu'il a defti-
nez pour annoncer fa parole aux Enfans 
afin qu'ils puiffent les eclairer en leur decou-
vrant la gloire de Dieu. 

Puis donc, que Dieu par fa mifericorde , 
vous a donne on tel minis}ere, n'alierez point 
fa parole; mais acquerez vous devant lui la 
gloire de decouvrir la ve'rite' , a ceux que vous 
ices chargez d'inftruire , & que ce bit route 
votre aplication daps les ind}ru&ions que vous 
leur ferez , vous regardant en cela comme les 
Minif{res de Dieu , & les difpenfateurs de 
fes Mifte'res, 

Ii. POINT. 



pour le imm de l Retr ire. 	9 
1I. Ponrr. 	'Ef} un des priincipaux devoirs 193.2 C des Peres & des Me, es, d`elever 
Ieurs Enfans d'une maniere chretienne, & do 
leur aprendre leur Religion ; mais comme 1z 
pluparc ne font pas affez eclairez d.e. ce qul la 
rçgarde, & que les uns ecant occupez de leurs. 
afFaires temporelles & Au foin de leur famille, 
& les autres etant dans une folicitude conti•. 
nuelle, a gagner A eux & A leurs enfans cc qui 
eft ne'cef afire a la we > ne peuveut s'apliquer I 
leur enfeigner ce qui regarde les devoirs dti 
Chre'tien; ii eft de to providence de Dieu & 
de fa vigilance fur Ia eonduite des hommesde 
fubflituer aux Peres & atux Meres., des perron-
nes qui agent aliez de lumieres &. de ielc .pour 
faire entrer les enfans dans laconnoiffa,neede 
Dieu & de fes Milere.s, fe dormant tout Ie foin, 
& tou[e Paplication-  podible pour_pofer dans 
le cur de ces enfans (dont un grand nombre 
feroient abandonnez) le fondement de to Re; 
ligion & de la piete'chretienne , comme de bons 
Archite&es, felon la grace (de Jefus-Chria ) 
que Dieu leur a don nee; vous donc que Dieu 
a apellez ace miniilere, employez felon Ia gra-
ce qui vous a ete donnee , le don d'intlruire en 
enfeignant, &d'exhlorter.en'excitant ceux qui 
font confiez a vos loins, les conduifanc avcc 
attention & vigilance; afin de, remplir envers 
eux le principal devoir des Peres & des Metes 
11'egard de leurs enfans. 

B 



10 	 A1edit 3tions 
193.3 111. POINT.Ntous On-fculemcnt Dieu veut due 

 les hommes parviennent 
a la connoifi'ance de la verite, mais it veut que 
tons foient fauvez, & it ne peut pas le vouloir 
veritablement,fans leur en donner des moyens3 
& par confequent , fans donner aux enfans 
des I1iaitres qui contribuent a leur egard a 
1'execution de ce deffein ; c'efl-la , dit S. Paul, 
le champ que Dieu cultive & l'edifice qu'il 
e'leve , & c'eft vous qu'il a choifis pour 1'aider 
dans cet ouvrage , en annonçant . ces enfans 
l'Evangile de ion Fils, & les ve'ritez qui y font 
contenues. 

C'efl pourcpuoi , vous devez honorer vocre 
minitere, tachant d'en fauver quelques-uns: 
car puifque Dieu fuivant 1'expreflion du mere 
Apotre, vows a rendu fes miniltres pour les re-
concilier aveelui.& qu'il vous a conftez pour cec 
effet, la parole de reconciliation z leur egard ; 
Exhortez-les comme fi Dieu les exhortoit par 
vows , vous ayant dcftinez pour annoncer a 
ces jeunes plantes Ics veritez de 1'Evangile, & 
lcur procurer des moyens de Saint, qui foient 

leur portee ; enfeignez-les leur ,non avec des 
paroles etudie'es , de peur que •la Croix de Je-
fus-Chri[1 qui eft la fource de notre fané'hfica-
tion,n'en foit ane'ancie,& que tout cc que vous 
leur direz ne produife aucun fruit dans leuref-
prit & dans leur cceur : car ces enfans e'tant 
finzpIcs, & la pldpart Mal e'levez , it faut que 



pour le terns de l4 .Retmite. 	it 
eeux qui les aident a fe fauver , le faffent 193.3 
d'une maniere fi simple , que toutes les paroles 
qu'ils' leur diront foient claires & faciles a 
comprendre. 

Soyez donc fije'les a cette pratique , afin 
que vous puifliez contribuer autant que Dieu 
le demande de vous , au falut de ceux qu'il 
vous a confiez. 

DEUXIE'ME MEDITATION. 

Des royens dons doivent re ~ervir crux qui fast char
ge de l'educatioas des en fins , pour procssror 

lour f~nc7if cation. 

I. Poiwr. 	Onfiddrez . que c'ell: use pmts: 194.1 
que qui n'efl que trop ordinaire 

aux artifans &' aux pauvres , de Laufer vivre 
leurs en€ans a lour liberce cornme des vagabons, 
qui errent csa & la , pendant qu'ils ne peuvent 
encore les employer a quelque Profeffion , 
n'ayant aucun foin de les envoyer aux Eev. 
les . cant a caufe de leur pauvrete qui ne leue 
permet pas de fatisfaire des Ma'tres, qu.'A 
caufe qu'etant obligez, de chercher du travail 
hors de chez_eux , ils font comme daps la ne-
cefl'ite' de les abandonner. 

Les fuites cependant en font facheufes, car 
c.es pauvres enfans, ecant accoutumez pendant 
pla('ieurs annees a mener use vie faineante . 

I~ Z 



is 	 Miditations 
194.1 oint bien de Is peine enfuite a s'accouturner au 

travail ; de plus, frequentant les mauvaifes 
compagnies ils y aprennenc a commetcre beau-
coup de pechez , qu'il leur eft fort, difficile de 
quitter dans la fuite, a caufe des mauvaifes & 
des longues habitudes qu'ils ont concraCees 
pendant un fi long-terns. 

.Dieu aeu Ia borate de retnedier a un fi grant[_ 
inconvenient , par 1'e'tablithment des Ircoley 
Chretiennes , ou Von enfeigne gratuitement & 
uniquemenc pour la gloire de Dieu , & ou les 
vnfans e'tant retenus pendant tout Ie jour, & 
aprenant a lire , a e'crire & leur Religion , t y 
ecant ainf toujours accupez , feront en ecat 
d'ccre employez an travail, lors que leurs pa- 
;ens les y voudront apliquer. 
• Remerciez Dieu de ce qufil a la bonte de 
fe fervir de vous, pour procurer aux enfans 
de ti grands avancages , & foyez fide'les. 
exa s a le faire fans recevoir aucun faiaire ; 
afin que vows puilflez dire avec faint Paul , le 
fulet de ma confolation, c'e.fl; d'annoncer I'E-
vangile gtatuicement , fans qu'il en route rien 

ceux qui m'cncende'nt. 

194.2 11, POINT. 	L tie Iuflit pas que les enfans. 
foient retenus. dans unc Ecokk 

pendant la plus grande partie dux jour 
qu'ils y foient occupez ; mats it of ne'cell'aire 
que mix qui' leur font donnez pour les in 



pour le terns de to teirjite. 	ri 
fruire, s'attachent particuiierement I fes e'le- 194.2 
ver daps l`efprit. du Chri(}ianiime , qui lour 
donne la fageffe de Dieu, que n.ul des Prin- 
ces de ce monde n'a connue , & qui ef} fort 
opnfec a 1'efprit & a la fageffe du monde, de' 
laquelle on doic leur infpirer beaucoup d'hor- 
reur, pirce qu'elle '(ert de couverture an pe'a 
the , & on ne fcauroit trop les eloigtier d'um 
Ii grand .mal , comme de cc qui feul les peQr 
rendre defagreables a Dien. 

I1 fauc donc que cc bit votre premier foia, 
& le premier effet de votre vigilance dans 
vorreemploi , d'ecre tot jours attentifs fur eux 
pour les empecher de faire aucune ackion , 
non-feiulement mauvaife, mais qui bolt me'me 
tans foie peu ,inde'cenEe , les €aifant abfrenir 
de tout ce qul a la moindre aparence de pc.. 
ehe ; it efi au(ii d'une grande eonfequence, 
que vo'tre vigilance fur eux , ferve a les ren-
dre modet}es & recenus dans l'Eglife, dans les 
exercices de-  piece qui fe font dans l'Ecole 
car la piece elk utile a tout , & elle.donne une 
grande €acilite a evicer le peche , & a prati. 
quer d'aucres actions de vertu , par le grand 
nombre de graces qu'elles attire fur ceux qui 
l'on r. 

Eft:-ce , ainfi que vous vous comportez 
regard de vos e'levcs ? prenez ces pratiques 
Pavenir,  , fi vous n'y avez pas e'te' affez fideles 
par le pai . 



14 	 Medi'tatians 
194.3 Iii. POINT. 	Qur porter les EnFans quo vous 

inftruifez a prendre 1'efprit du 
ChriL1ianifine, vous devez Ieur aprendre les 
veritez pratiques de . la .Foi de jefus-Chrill 
& Ics maximes du faint Evangile , pour le 
moms,. avec autant de Coin que les veritez de 
pure fpe'culation s it e11 vrai, que de celle-ci, it 
y en a un nombre qu'il ea abfolument necef-
faire de fcavoir pour-  ecre fauve' : mais 'que 
ferviroit-il de les. fcavair,  , Ii on ne fe mettoit 
en peine du bierx qu'on doit pratiquer; puif-
que la foi, dit S. Jacques ,fans les bonnes cru- 
vres eft morte. Et cornme. dit S. Paul , quand 
j'entendrois sous les Mykeres, & que j'aurois 
toute Ia, (cien.ce &. route 1a. Foi , eiforte que je 
tranfportaffe les rsiontagnes d'un lieu a 1'au-
tre , ti je n'ai Ia Charite , c'efl-I-dire , Ia gra-r. 
ce fan&ifiante , je ne fuis, rien, 

Votre principal foin.,.e{Lil done d'inftruire 
vos Difciples des maximes du faint. Evangile., 
& des pratiques des vertus Chre'ticnnes? n'avez- 
vous rien plus a cceur,  , que de faire enforie 
qu'ils s'y affeaionnect? regardez-vous le bier3 
que vows tachez de Ieur faire., comme.le foa- 
dementdetout le bien qu'ils pratiquerontdans 
Ia fuite de lour vie? les habitudes des vertux 
qu'on a cultive'es en foi daps la- jeuneffe , trou-
vant moins d'obf}acles dais Ia nature corrom.9 
puc , jettant de plus profoudes racines dang 
les cecurs de ceux eni qui elles out eye forme'es. 



pour le terrors de la Retraite. 	iI 
Si 

 
vous voulez que les infl:ru&ions que vous 194.3 

ferez A ceux que vous devez inf}ruire pour .les 
attirer a.la pratique du bien, leur foie profiha-
bles; i1 faut que vous les pratiquiez vous rne-
mes , & que vous foyez bien remplis de , 1c , 
afin qu'ils puifent recevoir ]a communication,  
des graces 2 qui font en vows pour faire Ie bien, 
& que votre zele attire en vous l'efprit de Dieu 
pour les y animer: 

TROISIE'ME MEDITATION. 

,*ue ceux qui.infruijJent la Jeuntjfe font les eoopc 
rateurs de Jefus-Chrifl au falut des Ames. 

I. POINT: 	Uoique Jefus-Chrif} foit mort 195.1 
pour tous les bom.mes; le fruit 

de fa mart „dl: pas cependant eflicaee a 
gard .de sous, parce que tous ne fe mettent pas 
en peine de be l'apliquer s it faut de nacre part 
la correfpondance de nutre volonte pour le 
rendre tel;car quoique ]a mort de Jefus-Chrifl, 
ait ete plus que fufl'ifante pour effacer les pe-
chez de tous les hommes ; & pour y fatisfaire 
plcinement, puifque Dieu nous a reconciliez. 
avec Iui-m&me par Jefus-Chrifl 3 cependant 
conime Ies graces qu'il nous a meritees ne font 
eif'icaees pour notre falut, qu'autantclue n8tre 
volonte fe porte a y correfpondre; c'eft a nous-
memes d'acheyer & de confommer I'ouvragt 



1 	 ?Gtedit~tiotss 
195.1 de nntre Redemption; c'eft ce qui a fair que 

S. Paul dit tres-bien , parlant de foi , jaccom-
plis, dit:il, ce qui manque a la Pa(iion de Je-
fus-Chrif.; y a-t'il done manque' quelque cho-
fe? rienfans doute de la part de Jefus Chria; 
mais de la part de ce S. A.potre comme de tous 
les autres hommes , ce qui y manquoit , ecoit 
]'acceptation de fa volonte, ]'union de fes fouf- 
frances a celles de Jefus-Chriii, comme ecant 
un de fes membres,_fouffrant en lui & pour lui. 

Comme vous eces obligez d'aider vos Difci- 
ples a.fe fauver, vous devez lea engager a.unir 
routes Ieurs a&.ions a' celles de Jefus-Chrif} na-
tre Seigneur; afin qu'etant fan&ifiees par fe's 
merites & par Ion on&ion , elles puillent rrtre 
agreables a Dieu & des moyens de falut pour 
eux , c'efl: ainfx que vous devez leur aprendre 
a profiter de Ia mort de Jefus-Chril} noire Sei-
gneur , afin d'en rendre Ic fruit & les merites 
efficaces en eux. 

195.2 IL POINT. 	Omte vous etes les Ambaffa- 
deurs & les.Minitres de Jefus-

Chrif dans 1'emploi que eons exercez , vous 
devez le fairecomme reprefentant Jefus-Chriif 
rneme ; c'e[} lui qui vent que vos Difciples 
vous envifagent comme Iui-meme, qu'ils re-
rroivenc vos ini}ru&ions. , comme Ii c'ecoit lui 
qui !es leur donnat, devant ecre perfuadez que 
c'ef la verite de Jefus-Chri€t qui parle par v 8, 

ire 
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tre bouche , que ce .n'ef qu'en fon rsoh que 195.2 
vous les eufeignez , & que c'efl: lui qui vous-
donne 1'autorire fur eux , &. qu'ils font eux.. 
memes la lettre qu'iI vous a diaLe & que vous 
ecr.ivez tons les 'ours daDS leurs cccurs,nail 
hvec de l'encre; rnais a vec l'e(prit de Dieu vi.. 
vans qui agic en vous & par vous, par la verta 
de Jelus-Chril ,_qui vans fait triompher de 
tons les obftacles qui s'opofent an falut de 
ces Enfans,lcs eclairanc en la perfonne de Je-
fus-Chri(1: pour leer faire e'viter tour ce qui 
peur luii deplaireh 

Pour vous aquifer de cc devoir avec autant 
de perfection & d'exa itude que Dieu Le de- 
mande de vous , donnez vous iouv . nt a 1'.Ef- 
•pric de nocre Seigneur ; .afirn de n'agir en cela 
que par lui, &.que le v8tre propre n'y air au-. 
cune part , & qu'amnfi, cet Efprir faint fe re-
pendant fur eux , ils puiffcnc poffeder pleine-
ment l'efpritdu Chriflianifine.. 

III. POINT. 	Ousvos loins a I'e and des E$• 195.3 
fans qui vous font confiez fe-

roient inutiles , ft jefus-Chrif lui-me,me ne 
leur donnoit la vertu , la force '& I'efficaclte 
qui leur eff neceifaire pour les rendre utiles, 
comme la branche de la vigne ne peut d'elle-
meme porter de fruit ( dic noire Seigneur) Ii 
elle ne demeure attachee an Sep;de meme vous 
ne pouvez en porter fi vous ne demeurez em 
mni. 	 C 
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195.3 	Ce fera la gloire de mon =fete gtte vous r-- 

portiez beaucoup de fruit & que vows deveniez. 
flies Difciples ; ce que Jefus-Chrill dit a fes 
faints ApotEres, it vous le dit auli a vous m8-
tnes , pour vous faire conno?tre clue tout to 
fruit que vous pouvez faire dans votre em.a- 
ploi, a 1'egard de ceux qui votes font confiez., 
ire fera ni veritable ni efftcace, qu'autant que 
Jefus-Chrift y donnera fa be'nedi&ion, & que 
vous demeurerez on lui; comme la branch,e de 
la vigtie laquelle ne pent porterdefruit,qu'au= 
tant.qu'e11e demeure attachee an fep, &.qu'elle 
.en tire fa feve & fa'vigueur , & c'eft aufli cc 
qui. fair toute'la bonze .du fruit : Jefus-Chrilk 
vous .vent faire entendre par cette comparai. 
fors, que plus , ce que vous ferez pour It biers 
de vos-Difciples fera. anime- par tut &.tirera fa 
vertu de lui , plus auff'i , it prodaira de . fruit 
On eux., 

C'et - pourquoi , vous devez beaucoup tui 
demander, que tomes les intro&ions quevous 
leer donnerez foient anime'es de. fon Efprit , & 
ciu'elles tirent de lui routes lour forces , afid 
que comme c'eft lui qui eclaire tout homme 
venant an monde , ce foit iui auf qui eclaire-
leur efprit & les porte a aimer, & a pratiquer 
le bier que vous. leur enfeignerez, 
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QUATRIE'ME MEDITATION. 

Ce'u'il faut faire pour ctre les vr.is coopeeateurs.do 
jcJus-Chral au Jalut des Enfans. 

1. POINT. C Oyez bien perfuadez de cc que 196.1 
dit S. Paul, que c'eft vous qui plan= 

tez & qui arrofez ; mais que c'efl Dieu qui 
par Jefus-Chrifc donne I'accroiffement & Ia 
perfe&ion a votre ouvrage i ainf lors qu'il ar-
rivera que vows trouverez quelque difficulte 
cans la conduite de vos Difciples, gn'il y en 
aura qui ne profiteront pas de vosioftru&ions, 
& en qui - vous remarquerez un certain a Cprit 
de libertinage, vous recourerez fans doute.1 
Dieu, & vous demanderez tras-inflamment A 
Jefus Chrif qu'il vous anime de. fan Efprit 
puifga'iI vows a choifi pour faire Ion ouvrage. 
F-nvifagez Jefus-Chrifl comme le ban Pafeu-r 
de 1'Evangile, qui cherche la brebis dgaree, Ia, 
net fir fes epaules & Ia raporte pour la re-
znettre dans le troupeau , & comme vous tenez 
fa place,. regardez-vows comme- obligez a fai-
re le meme , & demandez lui les graces necef-
faires pour procurer la convergion de leurs 
cee a rs. 

Vous devez donc beaucoup , vous apliquer 
a la priere pour reufiir dans votre minifle're , 
,reprefentant fans ceflè a Jefus-Chrift les be-

Ca 
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196.1 foins de vos Difciples , lui expofant les difEcul-

tez gcre vous avez crouvees daps leur conduite, 
fetus Chrifl; vovant quevows le regardezdans 
v& re emploi comme celui qui peat .tout , 
vuus coYnme un infirumenc qui ne do.it fe mou-
voir que par lui, ne manquera pas de vous ac-
corder ce que vows lui dcmanderez• 

196.2 II. POINT. 	E us Chrifr parlant a fes Apocres, 
leurdifoic , qu'il leur avoit donne" 

l'exemple .; afin .qu'lls filfcnt comme it avoit 
fait lui-meme : it a voulu que fes Difciples 1'ac-
compagnafl:ent dans toures les converConsqu'il 
a fares , afin qu'ayant vu la maniere dont it s'y 
conduifoic, ]Is pu{feint dans tout cc qu'ils au-
roient a faire pour gag,ner les awes a' Dieu,fe 
regler & fe former fur fa conduite. 

C'cil aum ce que vous devez faire , vous 
que Jeius-Chrit a choifis encre rant d'autres, 
pour eire fes cooperaceurs au falut des ames 
vous. devez en lifant I'Evangile etudier ]a ma-
niere •, & les moyens dons-il s'ef fervi pour 
+ortcr fes Difciples ala pratique des ve'ritez 

de 1'F vangile ; cantor leur propofant comme 
un bonheur tout cc que le monde a en hor-
reur comme la pauvrete' , les injures, les af-
fronts, les calomnies, & tonces forces de per- 
fecucions pour la iuftice ; leur difant meme 
qu'its devoienc ctre ravis de jove lors qu'elles 
lour arriveroient;tant®t lour donnant de I'hor- 
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yeur , pour les pechez aufquels les hommes 196.2 
ont coutume de Comber, d'autrefois leur pro-
pofant des vertus a pratiquer, comme la dou-
ceur,l'humilice & ainfi des autres;d'autrefois, 
leur.faifant connoitre que fi leur jufliee n'etoit 
plus aboudanre que Celle des Scribes & des Pha-
rifiens, (qui ne fe mettoient en peine que de 
1'exterieur , ) ils n'encreroient point dans le 
Rovaume des Cieux ; ernfio , it vouloit que les 
riches & ceux qui out leurs plaifirs en cc mon.• 
de , palfaf'ent dans lours efprits pour mal-
heureux. 

C'eft felon ces pratiques, & routes les autres 
de Jefus-Chrif} , que vous devez en feigner la. 
Jeuneife Chretienne qui vous eii confiee. 

III. POINT. T t. ne fufroit pas pour ben rem- 196.3 
plir votre minifte're, d'exercer vos 

forElionsal'rsgarddesEnfans, en vous confor-
xnant feulemene a Jefus-Chriii daps fa conduite 
& dans la converfion des ames , fi vous n'en-
triez aufii dans fes vs & dans fes intentions, 
it n'ei} venu fur la terre , comme it le dit ml-
min , qu'afin que les hommes euf 'ent la vie, 
& quails PeAenr avec abondance , c'eft pour 
ce fujet qu'il a dit en un autre endroir,  , que 
fes paroles font efprit & vie ; c'ei}-a-dire , 
qu'elles procurent la veritable vie, qui dl ccl-
le de l'am.e, a ceux qui les entendent, & qui 
apres les avoir entenduues volontiers, les pra-
uquent avec amour. 
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196.3 

	

	Ce doit aufii titre votre intention quanc 
vous inftruifez vos Difciples , de faire enfor-  
te qu'ils vivent d'une vie Chretienne, & quo 
vos paroles foient efpriG & vie pour eux. 

i°. Parce qu elles feront produites par 1'ef-
prit de Dieu , re'fidant en voVis. 

z°. Parce qu'elles leur procureront l'efprit 
Chretien , & que po(fedant cec efprit qui eft 
$'efprit de Jefus- ChrifV rn ixie , ils vivront do 
cette veritable vie qui e(} Ii avantageufe a. 
J'homme , qu'eile le conduit furement a la vie 
eternelle. 

Gardez-vous d'avoir a leer egarcl aucune 
vue humaine , ni de vous glorifier de ce que 
vous faites : car ce font deux clflfes capables de 
corrompre tout ce qu'il y auroic de bon dans 
I'exercice de vos fon&ions , qu'avez-vous en 
cfffec , a cet e'gard, qui ne vous alt tire' donne ?-
&. s'il vous a ete donna, pourquoi vous en glo-
fiez-vous ? comme Ii vous 1'aviex de vous- 

A rncmes. 
Ayez donc Bans votre emploi , des inten.- 

lions touter purer comme celles de Jefus-Chrif 
meme , & par ce rnoyen , vous attircrez fur 
vous 	fur vos travAux 4  fes be'ne'di ions & fes. 
graces, 
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CINQUIE'ME MEDITATION. 

1ue ceux que la Providence a choifr.s postr l'educatior~ 
des Enfans, doivent faire dans leur emploi les 

fone7ions des 4uges Gardiens it leer cgard. 

I: POINT. 	N peut dire que les Enfans en 197.1 
naiffant font comme une maiTe 

de chair , & que 1'efprir ne fe degageant et 
eux de la .matiere qu'avcc le terns , & ne fub.-
tilifant que pcu a peu ; ceux par fuite ne'cef]•ai-
re qui font ordinairement infiruicsdans les Eco- 
les , ne font pas encore en etat de concevoir faci-
1ementd'eux-memes les vericez & les maximes 
Chretiennes, de forte qu'ils ont befoin de bons 
guides,& d'anges vifibles pour les lour aprendre. 

Les Anges one cet avancage par deffus les 
hommes , qu'etant degagez de corps, & de 
toutes les fon&ions des lens., fans lefquelles 
ordinairemenc l'efprit de I'homme agit rare- 
ment ; les Anges ont des lumieres fort fupe-
rieures a celles des hommes , & peuvent par 
confequent beaucoup contribner a ce que Ies 
lumieres des hommes , foient bien plus pures 
qu'elles ne feroient felon la porcee de 1'efprie 
humain; les Anges qui les conduifent leur fai-
fant part de leers lumieres & de to connoif-
fance qu'ils ont d u veritable bien. 

Par cette communication de lumieres des 
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197.1 Anges Gardiens , les homtnes pettvent avoir 

une connoiaance plus vive de'Dieu & de fes 
ptrfeftions , de tout ee qui le rega: de; & des 
moyens d'aller a lui: 

Si cela eft vrai a l'egard de cods les homrnes 
it left incomparablemer r plus a l'egard des 
Enfans; qui ayant 1'efpric plus grofiier, par.* 
cc qu'il eft moms deg,~ge' des fens & dela ma. 
tiere , ont. befoin qu'on Icur develope les ve'ri- 
tez Chretiennes qui font caches a I'e(prit hu- 
main , d'une nnaniere plus fcnfible , & propor- 
tionnee a Ia groulierete de leur efprit , faute 
de quoi. , ils demeurent fouvent tome leur vie 
grofiiers & durs a 1'e'gard des,chofe'sdeDieu, 
& incapables de les concevoir & de les goiter; 
c'el.t a quoi la bonte' de Dieu a pourvu 'en don-
nant aux Enfans des Maitres pour les intrui-
res de toutes ces cho(es• 

Admirez la bonte de Dieu , de pourvoir a 
tous les befoins de (Cs creatures, & des moyens 
qu'il prend pour procurer aux hornmes la con-
noiiIance du veritable bien ; qui Lit celui qui 
regarde le falut de leurs ames ,& offrez vous A 
Jul pour y cider les Enfans qui vous font com-
mis , autant qu'il le demandera de v.ous. 

197.2 II. POINT. j L ne fuffic pas d'ecre inftruit des 
veritez Chreciennes, qui font pu-

rement fpe'culatives pour erre fauve : puifdue 
Somme nous l;'ayons deja dit , la foi fans les 

u:uvres 
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oeuvres efc morte , c'eft-a-dire, qu'elle eft comp 197.2 
me un corps fans ame, & que par eonfequenr, 
+elle n'eul pas fuflifante pour aider a faire n6tra 
falut. 

Ce n'ef - donc. pas aLTez de procurer aux 
Enfans I'efpric du Chrii ianifine , & de Ieu>r 
enfeigner les n~i(leres & les veritez fpecula-
tives de natre Religion 3 .il faut de plus , que 
vous leur.apreniez les maximes pratiques, qul 
font re'pandues dans le S. Evangiie; mais com- 
ine its n'ont pas encore l'efprit aiTez fort pout 
pouvoir d'eux-memes les cooeevoir, & pour 
les pratiquer , vous devet .leur fervir d'Argea 
~rifibles dans ces deux chofes. 

i°. Leur faire concevoir ces maximes telles 
qu'elles font propofees dans le S. Evangile. 

zo. Diriger leurs pas dans le chemin,qui les 
iconduife a Ia. pratique de ces m8mes .maxi- 
mes.; c'e{ ce qui fait, qu'ils ont befoin d'Affd 
ges vifibles, qui les animent a les gouter & a 
les pratiquer, taut par leurs inftruAions, qiu 
par leurs bons exemples, afin que par ces deww 
moyens, ces maximes Saintes, faffent une for• 
to impreliion dans leurs efprics & dans leers 
cceurs. 

Telle of la fonElrion que vous devez exer- 
cer a 1'egard de.vos Difciples , it e0 de votre 
devoir- de faire enforte;cemrie les A nges Gar.. 
diens le font a vOtre egard ,de les engager 
Ia prAtit ue-des maximes du S. Evangile, & de 

D 
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197.2 jour en donner des moyens faciles tit propor-
tionneu a leur age;afin que s'y etant Infenfi~ 
blement accoututnez dans leurs enfance , ils 
puiifent Tors qu'ils feront plus avancez en gei 
en avoir acquis une efpece d'habitude , & les 
mettre en ufagc tans beaucoup de peine, 

197.3 III. POINT. 	'On trouve tant d'obfla.cles I 
Lon falut dans cette vie, qu'i[ 

eft impo(fible de les evirer,  , fi on Weft aban. 
donne a foi-meme & a fa propre conduite ; 
c'efi pour ce fujet, que Dieu vous a donnez 
des Anges Gardiens pour veiller fur vous , 
pour empecher , comrne dit le Prophece , que 
vous ne tombiez en vous heurtant contre quel-
que pierre, c'ef1-a-dire, contre quelque obflaa 
cle qui fe rencontreroit a votre falut , & pour 
vows infpirer & 'vous aider a vous eloigner du 
chernin oh vous pourriez en rencontrer. 

Comme it eft bien plus aife aux Enfans qui  
font foibles d'efprit aufl'i-bien Clue de corps,& 
qui 

 
our peu de lurnieres pour le bien , de tom- 

her dans quelque precipice , i!s ont befoin pour 
les conduire daps la voye du falurl des lumi~-
res de quelques guides vigilans, qui ayent aff 
fez d'intelligence dans les chofes qui regardent 
la piete, & de connoifance des defa.uts ordi-
naire aux Jeunes gens , pour ics Ieur faire re-
marquer & les en pre'ferver. 

C'efi a.quoi Dieu a pourvu , en donnanc 
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ax Enfans des Maitres qu'il a chargez de 197.3 
oe foin , & a' qui ii a Bonn(" affez d'attention 
& de vigilance fur eux pour ne pas fouffrir,. 
nom-feulement, que quoique ce foic, qui puif-
fe nuire a leur falut , s'empare de leur coeur, 
mail meme pour les conduire an milieu de 
tons les dangers qui fe rencontrent dans lo 
monde ;enforce , que fous la conduire de ces 
guides attentifs, & fous la protc&ion de Dieu,. 
le Demon n'ofe en aprocher. 

Demandez aujourd'hui a Dieu la grace de 
ueiller tellement fur les Enfans qui vous font. 
con ftez , que vows prenicz touts Yes. pre'cau- 
ljions poffibles pour les garantir des, chutes. 
confiderables, & d'ecre de fi bons guides aleur 
egard , que les lumieres que vous vous ferez 
procurees par le fecours de Dieu , & par Ix 
fidelite' a vous bien acquirer de vocre emp.loi, 
vous faffent fi bien apercevoir rout ce qui 
pourroic titre on obfiacle an bien de leurs 
awes, anti vous eloigniez du chemia de leur 
falut tout ce qui pourroit leur nuire. 

C'eI -1a le principal loin que vous. devez 
avoir a leur egard ,Vii: Ia principale raifon pour 
laquelle Dieu vous a chargez d'un fi faincMi-
nifte're, & c'efi: , ce dvnc it vous fera rendre un 
compte crIs-exa4lau jour du Jugemenc• 

2 
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SIXIE'ME MEDITATION. 
Comment dons l'educaiion de la 3eunef"e on exerce 

la fon4ton'des ~inges Gaidieres. 

198.1 I. POINT. T Es Anges Gardiens e'cant tres- 
eclairez , & connoiffant Ic bien 

ael qu'il ef}, c'ef} par eux que Dieu le fait con= 
noicre n aufii-bien que Ic fecret de fa Sainte 
volonte , a ceux qu'il a predtil;inez pour titre. 
les Enfans adoptifs en Jefus-Chria , & qu'il a 

 lui apellez pour ere fes he'ritiers , & ilsFar
ur cnfeignent par les lumie'res qu'ils leurs 

communiquent , ( touchant le Bien qu'il leur 
convient de pratiquer,) cc qu'ils doivent faire 
pour le devenir ; c'elll ce qui etoit figure par 
I'Echelle que Jacob vit en fonge, Tors qu'il al- 
bit en Mefopotamie , for laquelle it y avoit 
des Angesqui montoient & qui defcendoient5 
ces Anges montoicnt a Dien pour Ini faire con= 
. nitre les befoins de ceux dont it Ies avoit 
chargez , & pour recevoir fes ordres a leur 
egard , & ils eta defccndpient pour aprendre a 
ceux qu'ils eonduilènç , qu'e11e eft la volont 
de Dieu touchant ce q%u1 regarde leur falut. 

Vous devez faire la meme chofe a' l'egard 
des Enfans qui font confiez a vos foins , it eft, 
devotredevoir de monter tour les joursa'Dieu 
par 1`Qrai1on , pour aprendre'de lui tout ce 
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que 

 
vous devez leur enfeigner , & que vous 198.1 

defcendiez enfuite vers eux ,en vous accommo-
dant a leur por.tee , pour les inflruire de cc 
que Dieu vous aura communique pour eux, 
Cant dans I'Oraifon que dans les Livres faints, 
remplis des veritez de la Religion & des Ma. 
ximes du faint Evangile. 

Vous devez pour cet efet, ne rien ignorer 
de routes ces chofes , non-feulement en gene,. 
ral , mais it e{l: de confequence que vous pof-
fediez routes ces ve'ritez , d'une maniere affez 
etendue, pour les faire eoncevoir clairement, 
& en detail a vos Difciples. 

Avez-vous jufqu'a prefent bien etudie tou. 
tes ces veritez, & vous etes vous bien apliquez 
i les imprimer fortement dans l'efprit de ces 
Enfans? avez-vous regarde' cc loin comme ce-
lui qui eft le plus important dans votre emploi? 
prenez des aprefent, des mefures pour mectre 
votre principal ioin a infiruire parfairement 
ceux qui vous font confiez, des ve'ritez de la foi 
& des maximes du faint Evangile• 

II. POINT. 7 Es faints Anges Gardiens ne (e 198.2 
contentent pas d'eclairer l'efprit 

des hommes dont ils one la conduite , des Iu-
mieres qui leurs font neceflaires pour connot-
tre la volonte' de Dieu fur eux , & pour fe 
fauver mais ils leur infpirent & leur procui 
rent des tnoyens de faire le bien qui leur 
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198.2 convient , non-feulement Dieu fe fert d'eu~: 

pour de'livrer ceux quitleur confie, de la puif-
lance des te'ne'bres, & pour les faire avancer 
dans fa connoiffance , mais aufli pour les ai- 
crier a vivre d'ue maniere digne de Dieu; 
enforte qu'ils lui foient agre'ables en toutescho- 
fes, 	u'ils fru&ifient en toutes fortes de bon. 
nes aeuv res ; its font zelez pour leur bien , en 
vertu Ala ia eommiflion qu'ils ont reçue de 
Dh a le Pere des lumieres & de tout biens ; 
us contribuent autant qu'ils le peuvent a les 
rer dre dignes de participer au fort des Saints. 

C'ea comme participant au minifte're des 
hinges Gardiens. que vous faites connoicre 
nux Enfans les veritez de I'Evangile , com, 
the ayant ete choifis de Dieu pour les leur 
unnoncer , ainfi vous devez leur enfeigner 
les moyens de les pratiquer,  , & avoir un tres-. 
grand zele pour lent en procurer 1'execution, 
vous devez a Pimitation du grand Apocre les 
conjurer de vivre dune maniere digne dq 
Dieu , puis qu'ii les a apeilez a fon Royaume 
& a fa gloire , votre zele en cela doit aller Ii 
loin , que pour y contribuer , vous fo.yez dif., 
pofez a donner votre propre vie , tant les En-
fans done vows etes chargez vous doivent etre 
chers. 

II e{} done de vutre devoir, de reprendre 
ceux qui font dereglez ,& de faire enforte 
qu'ils renoncent a leg; vie pafi'ee ; d'animer 
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ceux qui manquent de courage 9 de fuporter 198.2 
les foibles & d'ecre patient a I'egard de cons, 
pour vous niettre en at d'arrecer & de re~-
tenir tellement lours inclinations corrompucs, 
&. de les fixer tellement dans Ic bien, qu'iis ne 
donnent point en eux d'entre'e au Demon. 

Eft-ce la , la conduite que vous avez gar-
dee jufqu'a prefent a 1'egard de vos Difciples ? 
Dear avez-vous fait pratiquer le bien d'une 
ananiere proportionnee a leer age ? avez-vous 
en loin qu'ils eutl''ent de ]a piete, fur rout dans 
les Priercs & dans I'Eglife , & qu'ils frequen-
tafl'enc les Sacrcmens ? Vous devez beaucoup 
c eiller fur eux pour lour procurer Ia pratique 
du bien , & I'horreur du pe'che qui• font deuce 
Ynoyens tres-utiles pour les alder a faire lour 
faint. 

IIL POINT. r vous voulez aceomplir votrei 198.3 
miniaere en qualite d'Anges 

Gar.diens des Enfans, que vous devez inf}rui-
re pour edifier par eux Ie corps de JeI'us-
Chrifu , & pour les rendre faints & parfairs , 
vous devez faire enforce de lour infpirer les 
memes fentimens & de les mettre dans les m8-
mes difpofitions oit S. Paul tachoit de mertre 
les Ephefiens dans la lettre qu'il leur a ecrite. 

1°. Qu'ils ne contriflent pas l'cfprit faint de 
Dicu, par lequel ils out ece marquez dans le 
Bateme & daus la Confirmation , comme 
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198.3 d'un leeau pour le jour de la Rec1emption. 

20. Vous feriez re'prehenfbles f vous ne 
!es engagiez pas a renoncer a leur vie paf 
fee; c'ef} pourquoi vous les devez porter avec 
Ie m8me ze'le a renoncer au menfonge , & 
a dire tofejours to verite en parlant a leur 
prochain. 

3°. Qu'ils foicnt doux, & qu'ils ayent de Ia 
tendrefl'e les uns pour les autres , fe pardon-
nant mutuellement comme Dieu leur a par-
donnez par Jefus-Chrif}, & qu'ils s'aimenc les 
uns les autres de mane que Jefus-Chriff les 
a aimez. Eft-ce ainfi que vous avez jufqu'. 
prefent infruit vos Difciples ? font-ce la les 
maximes que vows leur avez infpirez ? & 
.vez-vous eu aflez de vigilance fur eux & un 
zele aifez ardent pour les leur faire pratiquer? 
faites tons vos efforts pour y ecre fideles 1 
l'avenir. 

SEPTIE'ME MEDITATION. 

,Zue le join d'inJlruire la leunefe e1 un- ernploi des 
plus necef faires A l'Egli fe. 

199.1 1. POINT. 	Ieu avant choifi & deftine faint 
Paul pour precher I'Evangile 

aux nations, comme it le dit lui-meme , lui 
donna une telle connoiffance des Miaeres de 
jefus-Chris}, qu'il Ie mic en ecat comme un 

boa 
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bon Archite&te , de pofer le fondement de 199.1 
l'edifice de la Foi , & dc la Religion que Dieu 
a Cleve dans lcs Villes oti it annonca I'Evangi-
le , felon Ia grace que Dieu Jul en avoic done 
née , en le prechant dans ces lieux le premier 
de tons ; c'e4 pourquoi , ii di t fort juttement . 
que ceux a qui it a annonce' I'Evangile,fonc 
fon ouvrage , & qu'il les a engendrez en 
Jefus-Chrill ; vous ponvez dire fans vous 
comparer a cc grand Saint , que ( fuivanc la 
proportion qui fe trouve entre votre empioi 
& le Tien , ) vows faices la me'nue chofe, & que 
vows exercez le meme miniflere dans vutre 
profe(lion; c'etl cc qui fait, gtte vous devez 
regarder votre emploi comme une fonason 
des plus confiderables & des plus ne'cetfaires 
dans I'Eglife , donc vous eyes chargez de Ia 
part des Paf}etxrs , & des Peres & Meres ; c'ett 
to qu'on apelle pofer le fondement de 1'edi-
ficede l'Eglife qued'infruire les Enfans du Mi. 
ftere de la tres-fainte Trinitd, & de ceux que 
Jefus-Chriff a accomplis fors qu'il e'toir fur la 
Terre; puifque felon S. Paul , fans la Foi it 
eft impoffible de plaire a Dieu, & par con-
fequent d'etre fauve', & d'entrer dans la ce'-
lefte Patrie : car la Foi eft le fondemenc de 
1'efperance que nous avons, & ainfi la con-
noifIance que chacun en dolt avoir,  , & I'in-
fru&ion qu'on dolt en faire a ceux qui igno• 
rent cc qui la concerne , efi une des chofes 

E 
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199.1 de plus de confe'quence dans n8tre Religion; 

Bela e'tant , conmbien devez-vous vous thimer 
honorez par 1'Eglife, d'etre de($inez par elle 
a tin emploi -ii faint & fi elevd , &• de ce 
qu'elle vous a choifis pour procureraux En-
fans la connoiffance de notre Religion & 
Pefprit du Chriflianifine. 

Pricz Dieu , qu'il vous rende digne d'exer-
cer un tel minitWre d'une maniere digne 
de lui. 

199.2 Il. POINT. 	E qui rend cette fon&ion con.. 
fiderab1e , eft que les faints E-

veques de la primitive Egli[e , la regardoient 
comme leer principal devoir, & fe faifoient 
meme honneur d'inflruire les Cathecumenes 
& les nouveaux Chre'dens , & de leur faire 
Ie Catechifine; S. Cirille Patriarche de ]eru-
falem & S. Augtz{lin , ont laiffe des Cate'chif-

-mes par ecrit qu'ils enfeignoient eux-memes, 
& qu'ils faifolent enfeigner par les Pretres 
qui les aidoient dans lears fon&ions Paftora-
Ies; & S. Jerome, dont la fcience e'toit fi pro_ 
fonde , temoigne dans Ion Epi:re a Leta , 
qu'il fe. faifoit un pius grand honneur de 
Cate'chifer un jeune Enfant que d'ecre Pre'ce-
pteur d'un grand Empereur. 

Gerfon, grand Chancelier de 1'Univeriite 
de Paris , a fi fort ef}ime cette fonaiou,. qu'il 
I'a pratiquee 1ui.meme. 



pour le tems de la Retraire. 	31 
La raifon pour laquelle ces Brands Saints 199.2 

en ufoienc ainfi , eft parce que cell la premie-
re fon&ion •dont Jefus-Chrift a charge fes 
faints Apotres, -dont S. Luc raporre,qu'aufti-
tot qu'il les eat choifis , it les envoys precher 
le Royaume de Dieu , c'efl auffi celle qu'ii 
leur reco.mmandat tres- expreifement imme-
diatement avant que de les quitter, en leur di-
fant : allez , enfeignez toutes les Nations , les 
batifl'ans an Nom du Pere , & du Fils & du 
S. Efpric; c'efl la premiere chofe que S. Pier-
re a fair dans le Temple de Jerufalem , apres 
la defcente du fainc-Efprir,  , & ce qui fir que 
tout auffi-toc trois mille perfonnes commen. 
cerent a embratl'er la Foi de Jefus - Chrifl; ; 
c'el auth le particulier emploi qu'eut S. Paul, 
comme it paroic par fes difcours dans l'Areo-
page , & par ceux qu'il a fair a Felix & I 
Fef}us , raportez dans les AEtes des ApAtres; 
it cemoigne meme aux Corinthiens la peine 
qu'il auroit de venir a' eux fans leur ecre uti-
le en les inftruifanr & les Cate'chifant, Mais 
jefus Chrift ne s'efl pas concenre' de confier 
a fes A potres l'emploi de faire le Care'chifine, 
it ['a fait auffi lui-mdme . & a enfeigne les 
principales ve'ritez de notre Religion , com-
me ii eft raporte dans tin grand hombre 
d'endroits de Ion Evangile , ou it dic a fes 
Aporres , it faut que j'annonce 1'Evangile du 
Royaume. de Dieu : car c'eil pour cela que 
j'ai ete envoye. 

E2 



Medt1at1ens 
199.2 3 Dites de meme , que c'ei} pour cela que 

Jefus-Chri{} vous a envoyez , & que l'Eglife 
dont vous &tes•les Minif}res vous employe; 
ayez donc toute 1'aplication nece{faire pour 
vous acquitter de certe fon&ion 3 avec autant 
de zele & de fucccz que les Saints 1'on; 
exercee, 

199.3 III. POINT. 	L ne .Taut pas s'etonner fi les 
premiers Eveques de 1'Eglife 

nai[fante , & fi les faints Apotres ont tant 
eIime la fon&ion d'inftruire les Cathe'cume- 
nes & les nouveaux Chre'nens, &, fi S. Pau1 en 
particulier to glorifie de cc qu'il a ere envoye 
pour precher 1'Evanbile, non avec des paro-
les e'tudie'es , de peur que is Croix de Jefus.. 
Chrift n'en fut aneantie : parce que Dieu a 
change la fagefl'e du monde en folic; car le 
monde, dic-il, eclaire de la fageWe & des lu-
r~ieres Divines , n'avant pas rec,onnu Dieu 
par la fageffe , it a pli a Dieu de fauver par 
la folie de la predication do l'Evangile ceux 
qui recevront la Foi , la raifou qu'il en don-
.ne, eft parce que le fecret de Dieu Jui avant 
ate decouvert , & qu'il avoit recu la grace 
de decouvrir aux Nations les richef 'es i,ncom-
pre'henGUles de Jefus-Chrif},ce qui faifoit que 
ceax qui etoient auparavant privez de Jefus. 
Chrif} , etoient strangers quant aux alliances 
de Dieu & fans efperarice en fes promelTes, 
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grant a Jefus-Chrifl, n'etoient plus strangers, 199.3 
macs ecoient devenus Citoyens avec les Saints 
& les Domefiques de Dieu , & etoient 1'e'difi-
ce qui a ete baci fur le fondement des Apo- 
tres & e'leve' par Jefus-Chrifi ; & ainfi font de• 
venus le SanEtuaire ou Dieu demeure par le 
faint. Efprit, c'eft le fruit qu'oot fair dans l'E-
glife par. leurs infru&ions, apres les faints 
Apocres , les grands Eveques & Pafteurs de 
1'Eglife, qui fe font apliquez a intruire ceux 
qui voulolent ecre Chrdciens, & c'ef ce qui 
etoit caufe que cet emploi leur paroiffoit ti 
confde'rable , & qu'ils s'y occupoient avec 
tant de foin,c'eft aufii ce qui vous doic engager 
a avoir tine ef}ime route particuliere pour 
J'intru&ion & l'education Chretienne des En-
fans , parce qu'elle eft un moyen de les faire 
devenir des ve'ritables Enfans de Dieu & des 
Citoyens du Ciel, & que c'eft proprement le 
fondement & le foutient de leur piece & de 
tous lcs autres biens qui fe. font dana 1'Eglife. 

Remerciez Dietz de la grace qu'iI vous a 
flute dans vocre emploi , de parciciper au mi. 
nif}ere des faints Apotres , & des principaux 
Eveques & Pafteurs de I'Eglife , $Z honorez 
v8tre minifere en vous rend ant, comme die 
S. Paul , des dignes Minifires du Nouveau T'e* 
11amenr. 
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HUITIE'ME MEDITATION. 

De ce qu'il faut fire pour rendre votre miniflcre 
utile a l'Egiife, 

200.1 I. POINT. ( Onfiderez , que comme vows 
devez travailler dans votre em-

ploi a i'edifice de 1'Egli fe , fur le fondement 
qu'ont pofe les faints Apotres , en infruifant 
les Enfans que Dieu a confie' a vos foins , & 
qui entrent dans la ftru&ure de 1'e'difice ; it 
faut que vows exerciez votre emploi comme 
les Apotres s'acquittoient de leur miniflere ; 
dons it eft dir dans les AFtes des Apitres, qu'ils 
Inc cefloient d'enfeigner sous les jours, & d'an-
noncer Jefus-Chrift dans le Temple & dans les 
Mai Ions, ce qui faifoit que le Seigneur aug-
mentoit rous les jours le nombre des Fide'les SG 
l'union de ceux qui fe fauvoient. 

Le ze'le meme qu'avoient ]es faints Apotres 
a annoncer la Doc' rive de Jefus-Chritl , fit 
que le nombre des Di(ciples augmentant , ils 
choifirent fcpt Diacres , pour ditribuer aux 
Fideles les aumones & ce dont ils avoient be-
foiu , tant ces faints Apotres craignoient de 
trouver des obiRacles qui pufent les difraire 
de la Predication de la parole de Dieu. 

Si les faints Apatres en ant ufe de la forte, 
c'ef} parce que Jefus-Chrit leur en avoirdon- 
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'ne Y'exemple, dont it e1 dit, qu'il enfeignoit 200.1 
sous les jours dans le Temple , oz tout le 
Peuple P coutoit avec attention , & la nuit it 
en lortoit pour alter prier fur la montagne 
des Oliviers. 

Vous donc qui avez fuccede' aux Apocres 
dans leur emploi de Cate'chifer & d'inf}ruire 
les pauvres ; f vous voulez rendre votre mi-
niftere autant qu'il le peat-etre, utile a l'Egli- 
fe , vous devez tous les jours leur faire le Ca-
techifine en leur aprenant les ve'ritez fonda-
mentales de nocre Religion , fuivant en cela 
leur exem pie ,qui eft celui de Jefus-Chrifi me-
me , lequel s'apliquoit toes les jours a cette 
fon&ion; vous devez enfuitecomme eux vous 
retirer,  , pour vous apliquer a la Lecture & a, 
1'Oraifon, afin de vous ini ruire vous-m&mes a 
fond des ve'ritez & des maximes Saintes que 
vous voulez lour enfeigner , & pour attirer 
fur vous par la Priere , les graces de Dieu 
dont vous avez befoin dans l'exercice de cet 
emploi , felon l'efpric & le deffein de I'Eglife, 
qui vous en a chargez. 

II. POINT. j L auroit e're' peu utile que les 200.2 
I faints Apotres euffent inflruits les 

premiers Fide'les des ve'ritez effentielles de na-
tre Religion , s'ils ne tears avoient fait pren-
dre une conduite Chretienne & conforme a 
celle qu'ils avoient eue avcc Jefus-Chrift 
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200.2 aufli ne fe contentoient-ils pas de leur apren.,  

drc les chofes fpeculatives , mais ils avoient 
un loin merveilleux de les faire entrer dans 
Ia pratique; & Dieu benifi'oit tellement leurs 
foins , qu'il eft dit , que ceux qui requrent les 
premiers la Foi, perieve'roient dans Ia Doari-
ne des Apotres , dans la Communion de la 
fra&ion du Pain & dans les Prieres, qu'ils,con-
tinuoient d'aller tons Ics jours au Temple 
dans l'union d'un meme'efprit , c'efE-a-dire, 
qu'apres avoit ete Batifez, ils vivoient confor-
memenc a la Doctrine des Apotres. 

Saint Paul ayant e'te' converti fit la meme 
chofe ; car it eft dit de lui , qu'ayant inftruit 
le Peuple d'Ephefe pendant trois mois, dans 
la Sinagogue des Juifs , it enfeigna enfuite 
tous les jours dans l'Ecole d'un nomme' Ti, 
ran , & qu'il continua cet exercice pendant 
deux ans , de forte que les Difciples de cette 
Ville furent B&tifez au nom du Seigneur, & que 
leur ayant impofe les mains ils recurenc le 
faint-Efprit; ainfi le principal loin qu'avoient 
1s Apotres apres avoir inftruic les premiers 
fide'ls , e'toit de leur faire recevoir les Sacre-
mens, de les faire alTembler pour prier enfem-
ble , & de les faire vivre felon l'efprit du 
Chrillianifine. 

C'eft a quoi vous etes obligez fur toutes 
chofes dans votre emploi , it Taut I ]'imitation 
des Apocres, que vous aye z tine attention cou-

te 
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to partieuliere a faire recevoir les Sacremens 200.2 
a ceux que vous inftruiftz , & les mettre en 
etas de recevoir celui de la Confirmation aver 
les difpofcions convenables, pour etre rernplis 
du faint-Efpric , & des graces que produit ce 
Sacrement ; vous devez veiller a cc qu'ils fe 
confeffent fouvent , apre's leur avoir apris la 
maniere de le bien faire; & enfin , les ditpofet 
a faire faintement leur premiere Communion „ 
•& a Communier enfuice frLquemment , afire 
qu'ils puiffenc conferver les graces qu'ils au-
ronc recrues, la premiere fois qu'ils au.ront fait 
cetre a .ion ; o ! fi vous conceviez les grands 
biens que vous leur ferez , en leur procuranc 
Ia confervation & l'augmentation de la grace 
Far le frequent ufage des Sacremenc , vous 
ne vous lall'eriez jamais de les en initruire. 

iII. POINT. 	I quelqu'un dit qu'il a is Fol & 200.3 
qu'iI n'ait pas Ies oeuvres 4 de-

quoi lui fervira fa Foi ; pourra-t'elle le fau-
ver? dit S. Jacques : que vous ferviroir-il dot-id 
d'enfeigner a vos Difciples les verirez de Ia 
Foi , fi vous ne leur aprenez a faire de bona 
nes oeuvres? puifque la Foi qui n'dl pas ac-
compagnee des oeuvres e11 morte, it ne vous 
fuffiroit donc pas de les avoir inflruits des 
Mif e'res & des veritez de novre fainre Reli_ 
gion,fii vous ne letir faifiez connoitre qu'clles 
fQnt les principales vercus Chreciennes , & Q 

F 
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200.3 vous ne preniez un foin tout particulier de 

Ics lour faire pratisuer , aufli-bien que routes 
les bonucs oeuvres dons us iiant capables felon 
leur gc r puifque que1que Fol qu'ils ayent 
& quelque vive qu'elle bit, s'ils ne s'attachent 
point a la pratique des bonnes ceuvres , leur 
Foi ne Icur ferviroit de rien. 

Vous devez fur tout enfeigner cette maxi-
me a ceux que vous inl}ruifez,fi vous voulex 
les mettre dans le chemin du Ciel , afin que 
veus leur pui{Iiez dire enfuite , vous vous etes 
conduits dune maniere irreprehenf ble, & c'eff 
ce"qui nous a donne'de la confolation; infpirez 
Icur aufIi de Ia piece' & de la modeflie dans 
1'EgIife , & dans les exercices de pieta que 
vous leur faitcs faire dans les Ecoles ; infi-
nucz leur encore Ia fimplicite' & I'humilite' clue 
Notre - Seigneur recommande fi fort dans 
I'Evangile; n'oubliez pas de leur faire aeque'-
rir la douceur, Ia patience , 1'amour & le ref-
pe& pour lours Farens : Ft enfin, tout ce qui 
convient a on Enfant Chretien & tout ce quo 
notre Religion exige d'eux. 
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NEUVIE'ME MEDITATION. 

De l'obligation dons laquelle font ceux qui inf rui f nt 
1R jeasneJJe, d':avoirbeaucoup de ele pour fe bien 

ae uittcr d'Ysn f faint Ernploi. 

I. POINT. 	Aires reflexion a cc que dic faint 201.1 
Paul, que c'eif Dieu qui a ecabli 

dans I'Fglife des Apurres , des Prophetes & des 
Do&eurs , & vous ferez perfuadez et ue_ c'efI 
lui auffi qui vous a ecablis dans vorre ecnploi: 
tine des marques que vous en donne ie meme 
Saint, ei} qu'il y a divers mini(}ere mais qu'it 
y a differences operations, & que le faint-Ef-
pric ne fe manifefte en chacun de ccs dons 
que pour l'utilite commune, c'eic-a•dire, pour 
l'uti1ite de 1'Eglife. Que l'un recoic par le 
faint-Efprit le don de parley avec fagei'Ce ; un 
autre, le don de la Foi par le meme Efpric ; 
vous ne devez pas dourer que ce ne foie un 
grand don de Dieu , que la grace qu'il vous 
fait de vous charger d'inf}ruire les Enfans ., 
de leur annonccr l'Evangile, & de les elever 
dans l'efprit de Religion : mais en vous apel- 
lant pour cc faint minif e're . Dieu exige de 
vous , que vous vous en acgjuictiez avec un 
zele ardent pour lour faint , parce que c'eft 
I'cx uvre de Dieu , & qu'il maudic celui qui 
fair ion oeuvre avec negligence. 

F2 
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201.1 

	

	Fakes donc connoirre dans toute votrc 
eonduiee , a l'egard des Enfans qui vous font 
confiz., que vous vous regardez comme les 
Iv1iniftres de Dieu , to 1'exercant avec une 
charice & un zeie fincere & veritable , fupor-
tant avec beaucoup de patience les peines que 
vous y aurez a fouffrir ; conrens d'etre mepri-
fez des hommes & d'en ecre periecutez , juf= 
qu'a' donner votre vie pour Jefus dans 1'exer-
cice de vorre minifl re. 

C'eft le ze'e done vous devez etre animez 
qui vows doic mettre dans ces di(pofrions ; 
dans la vi clue c'ett Dieu qui vous a ape!- 
lrz, & qui vous a deftinez a cet ernploi , & qui 
vows a envoy e travai{ier a fa vigne; faites-le 
donc de route 1'aW.Ckion de votre cur, & 
comme n.e travaillanc que pour lul. 

201.2 II. POINT. 	E qui votes doit encore eng-- 
ber a avoir un grand ze'le dans 

votre drat, c'eit que non-feulemenc vous eves 
les Minitres de Dien , mais que vous 1'eces 
Berne de. Jefus - Chrifl & de I'Eglife ; c'ef} 
cc que dit faint Paul , qui vent que chacun 
conhde're ceux qui annoncent l'Evangile,com-
me les Miniltres de Jefus-Chrifl;, qui ecrivent 
Ia Lectre qu'il ]eur a di&e'e, non avec de 1'En-
crc , mais avec i'cfpric du Dieu vivant ; non 
fur des Tables de Pierre, mais fur des Tables 
de chair qui font les curs des Enfans: c'efl; 
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pourquoi, vous devez en cette qualite , avoir 201.2 
uniquement pour fin en les ini}ruifant , 1'a-
rnoor & la gloire de Dieu ; car Pamour de 
Dieu vous doit preffer, parce que jefus-Chria 
eft mort pour tons, afin que ceux qui vi.vent 
see vivenc plus pour eux-memes, mail pour ce-
lui qui eft mort pour eux; c'eft ce que votre 
zele vous doit faire infpirer I vos Difciples , 
comme fi Dieu mete les exhortoic par vows, 
.puifque vous etes les Ambail'adeurs de Jefus-
Chrill , it faut aufli que vous fafiiez voir a 
FEglife , quelle charice vows avez pour elle, 

que vous lui donniez des preuves de vo-
tre zele , car c'ef pour I'Eglife (comme etant 
le corps de Jefus-Chrifi ) que vous travaillez, 
cle laquelle vous Ices faits les Minif}res, felon 
1'ordre que Dieu vous a donne de leur dif-
penfer fa parole. Et comme 1'Eglife a tin grand 
zele pour is fanclific.ation de fes Enfans , it 
eft de votre devoir de participer a fon zeie , 
afin de pouvoir dire a Dieu, comme le faint 
Roi David , le zele de vorre maifon m'a de-
vore , car cette maifon n'eft autre que l'Egli-
fe , puifque ce font les Fide'lec qui font c'et 
edifice qui a ete bati for le fondement des 
Aporres , & e'leve' par Jefus-Chrifl, qui e{} la 
principale pierre de l'Angle. 

Faites enforce par votre ze'le , de donner 
des marques fenlbles que vous aimez ceux 
que Dicu vous a confiez, comme Jefus-Chritb 
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201.2 a aim e fon Eglife , faites les entrer veritable= 

ment daus la ftru&ure de cet edifice , & qu'its 
foient en ecat de paroitre un jour devant je-
fus-Chrift. pleins de gloire , fans tache , fans 
ride & fans fouillures , pour faire connoicre 
aux fiecles avenir , les richeiles abondantes 
de lia grace qu'3I leur a faite en leur procu-
rant le fecours de 1'infiruE ion , & a vous de 
]es inilruire & de les elever , pour @cre un 
jour les he'ritiers du Royautne de Dieu & de 
jeius-Chri(t Notre-Seigu cur. 

201.3 III. POINT. 	Otre emploi ayant pour fin 
de procurer le .falut des ames; 

le premier loin que vous devez avoir, e11 de 
le procurer autant qu'il vous fera pof ible , 
& vous devez en cela imiter Dieu en quelque 
forte, car it a tant che'ri les ames qu'il a creee , 
que les vovant engages dans le peche & hors 
d'e'tat de's'en de'livrer elles-memes, le zele & 
I'afff&ion qu'il a eu pour lour faint, l'a engage 
a envoyer fon propre Fils pour les retirer de 
cc facheux coat, c'e{t cc qui a fait dire a" Je-
fus-Chrift, que Dieu a tant aime' le monde, 
qu'ii a .donne fon Fils unique , afin que qui-
conquecrpit en lui ne perille point,mais qu'il 
alt ]a vie eternelle. 

Voila ce que. Dieu & Jefus-ChrUt ont fait 
pour r.ecablir les ames dans la grace qu'elles 
avoient pe,rdues•; que ne devez-vous pas faire 
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-ouffi pour elles dans vocre minii1ere ,1 vows 201.3 
avez du zele pour leur falut ; & que vous 
foyez envers eux dans ]a difpofition , dans 
1aquelle etoit faint Paul enveis ceux a qui ii 
prechoit I.'Evangile, aufquels it e'criyoit, qu'iI 
ne cherchoit pas ce qui leur aparcenoit,mais 
qu'il ne cherchoit que leurs ames; le zele qua 
vous etes obligez d'avoir dans votre emploi , 
doic titre Ii a&if & Li anime , clue` vous puif. 
fiez dire aux Parens des Enfans qui font 
confiez a vos foins , ce qui eft dit dans i'Ecri-
ture , donnez - nous les ames & prenez le 
refte pour vows, c'ef -a-dire,de quoi nous nous 
chargeons , c'eil de travailler an falut de leurs 
ames , & ce n'eII auffi que pour cette fin quo 
vous vous eces engagez a prendre loin de leur 
conduite & a les inliruire ; dices Ieur encore, 
cc que Jefus-Chrift difoiit touchant les brebis, 
dont it ePt le Paf}eur & qui doivent titre fau' 
vees par lui : Je fuis venu, dit-il, afin qu'elles 
ayent Ia vie & qu'elles l'ayent avec plus d'a-
bondance ; parce que c'a du acre le zele ar-
dent que vous avez pour le falut des ames 
de ceux que vous avez a inflruire , qui vous 
ait fait entreprendre de vous facrifier, & de 
confommer route votre vie pour leur donner 
une education Chrecienne, & pour leur pro-
curer en ce monde la vie de ]a grace & en 
1'autre la vie eternelie. 
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DIXIE'ME MEDITATION. 

En quoi ran Frere des Ecoles Chrctiennes doit fairs 
pi roihre Jon ele dins f rz e nploi, 

202.1 1. POINT.Onfide'rez que la fin de la ve- 
 nue du Fils de Dieu er cc mon-

de ayant ete de detruire Ie peche , ce dolt 
acre aufl'i ]a principals fin de l'inf}itution des 
Ecoles Chretiennes , & par confequent ,- le 
premier objet de votre zele , it dolt vous 
porter a ne rien fouffrir dans les Enfans dont 
vous avez la conduite qui puiffe deplaire a 
Dieu,fi vows remarquez en eux quelquecho-
fe qui oi'renfe Dieu , vous dcvez faire auITh. 
tot tout cc qui vans fera poffible pour y apor-
ter remede ; c'eft en quoi it faut a I'exemple 
du Prephece Elie , que vous fafliez paroitre 
votre ze pour la gloire de Dieu & pour le 
falut de vos Difciples : J'ai e'te' anime' d'un 
tres-grand ze.e pour le Seigneur Dieu des 
armees, dit-il, parse que les Enfans d'Ifrael 
ont rompu l'Alliance qu'ils avoient contradee 
avec Dieu; fi vous avez du ze'le pour les En-
fans dont vows etes chargez , &ue vous 
vous portiez a eloigner d'eux le pecle, corn-
ne it e4} de votre devoir, lors qu'ils font tom-
bez dans quelque faute ;11 faut que vous en-
triez dans cette difpofition du Prophete Elie, 
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& qu'excitant en vous cette fainte . ardeur 202.1 
dons cc Prophete ecoit anime' , vous leur di-
fiez , je fuis Ii zele pour 1a gloire de mon 
Dieu , que je ne vows puis voir renoncer 
l'Alliance que vous avez contr.c`l•e'e avec lui 
dans le Bateme , ni a la qualice d'Enfans de 
Dieu que vous y avez reçuc; excicez les fou- 
vent a eviler le peche avec aucant de prompti-
tude qu'ils fuiroient la prefenced'un Serpenrj 
fur tout , que votre premiere aplication bit 
de leer infpirer de l'horreur de l'impurete 
& des immodeflies dans l'Eglife & dans les 
Prieres, du vol & du menfonge, des defobeif-
fances & manquemer}s de refpe& envers lours 
Parens , & aucres defaurs a 1'egard de leurs 
compagnons , leur faifant entendre que ceux 
qui tombent dans ces fortes de pechez ne pof- 
federunt point le R oyaume des Cieux. 

H. POINT. Ous ne devez pas vows conten- 202.2 V ter d'empecher les Enfans qui 
font confiez a vos loins, de fire Ic mal , it 
faut aufli que vous les engigiez a faire le bietz 
& les bonnes a&ions dons us font cipables. 
Veillez done a cela , &ace qu'ils difenc toAl. 
jours la ve'rice , & que tors qu'ils voudront 
allurer quelque chofes , ils fe contenrent de 
dire cela eft on cela n'efi pas , & faires leur 
concevoir qu'en difant ce peu de paroles , 
on les croira plutot ques'ils faifoienc des grands 

G 
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202.2 lermens , parce qu'on .jugera que c'e(} par un 

eiprit Chrecicn qu'ils n'en difent pas davan. 
Cage , faites leur praticuer cc que dit sore 
Seigneur , qui nous commande d'aimer nos 
ennemis & de faire du bicn a ceux qui nous 
font du mal , qui nous perfecutent & nous 
calomnienc , ben loin de rcndre le mal pour 
le vial , injures pour injures, & de fe venger. 

11 faut les exciter felon la Doe&rine de 
Jefus-Chiifl: , a ne pas Ce contenter de faire 
des bonnes oeuvres, maisaufli a ne pas les fai_ 
re deva nt les hommes , afin d'cn titre regar-

,dez & honorez , parce que ceux qui en ulent 
ainfi out deja read 1eur~ recompenie : II eft de 
confequence que vous leur apreniez a prier 
Dieu, comme rrocre Seigneur 1'a apris a ceux 
qui le fuivoient , & a le prier avec beaucoup 
de piece & en fccret , c'ef{-a'-dire, avec beau-
coup de recueillenlent, renoncrant a routes ics 
penrees qui pouroient dif}raire leur efprit 
pendant ce tems-la , afin que n'etant occupez 
que de Dieu , ils obciennent facilement cc 
c,u'ils lui demanderont , & comme la plupart 
Ion nez pauvres , it faut les animer a mepri_ 
fer les richeiTes & a aimer la panvrete, par-
ce que natre Seigneur eft ne pauvre , & a 
aime les pauvres avec qui it fe plaifait d'ecre, 
& qm a nren5e dit que les pauvres font bien-
beureux , parce que le Royaune du Ciel 
efi;aeux. 
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Ce font ces fortes de Maximes & de Pra- 202.2 

tiques que vous devez fans ceffe leur infpi-
rer Ii vous avez quelque zele pour leur (a. 
lut , & ce fera particulieremcnc en cela , que 
vous paroitrez ze'lez pour la gloire de Dieu: 
car ces M iximes ne pouvant venir que de 
Dieu , puifqu'elles font contraires aux meii-
nations des hommes , c'eft acre zele pour 
l'honneur & la .gioire de Dieu, que d'animer 
les Enfans a les metcre en pracique. 

III. POINT. 	j Qrte zele a 1'egard des Enfans 202.3 
V qua vous i[]f{ruilez feroir pelt 

etendu , & n'auroic que peu de fruit & de 
fucces s'il ne fe terminoit qu'a des paroles; 
iI fauc pour le rendre efficace que vocre exe,. -
pie foutienne vos inItru&ions , & c'e4 une 
des principales marques de vocre ze'le. 

S. Paul parlant aux Philipiens , apres leur 
avoir enfeigne differentes Maximes, ii ajoute , 
conauifez vous felon les memes MRaximes, & 
enfuite,,imitez-moi,& confiderez ceux qui vi-
vent felon 1'exemple que je vous ai donne, 
faites les chofes que je vous ai enfeignees 
que je vous ai dices , que je vous ai ecrires 
& dont je vous al donne 1'exempie ; ainfi le 
z'le ardent de cc grand Saint pour` le f:lur 
des ames , a ace de leur faire obferver cc qu'il 
prariquoit lui-rneme. 

C'eft aufli la conduite qu'a tenue nocre Sei. 
G z 
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202.3 gnci , de qui i1 of dit , qu'il 2 commence 

PAr faire & puis qu'ii a erdOgne', & qui dit, 
j aslant de 1o1 a les ApQtres, apras leur avoir 
lave les pieds je vous ai donne 1'exemple afin 
que vows faffiez comme je vous ai fait; it e(} 
facile de cor►ciure de ces exemples , que v.o.-
ire zele feroit fort imparf ait a 1'egard des 
Enfans dons vous avez la eonduite , ft vous 
ne I exerciez qu'en les ini}ruilant , mais qu'il 
deviendra parfait, G vous pratiquez vous me-
me ce que vous leur enleignez ; parce que 
l'exemple fait beaucoup plus d'impretl'ion line 
l'efprit & far le ccxur , que non pas les paro-
Ycs , principalernent fur celui des Enfans , 
qui u'a va ne pas encore I'efprit affez capables 
de rrflexion , fe forment ordinairement fur 
Y'exemple de leurs Maltres , fe portant plus I 
faire ce qu'ils leur voyent faire que ce qu'ils 
leur entendent dire , fur tout lors que Icurs 
paroles re font pas conformes a leurs aeionse 
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ONZIE'ME MEDITATION. 

De l'ob!igatian au font les Freres de Ecol-s Chre 
tiennes , de reprendre & corriger les fates que 
eomrnettent ceux qu'ils faiat cha ge7, d'injlruires. 

Y. POINT. I T Ne des marques & un des ef— 203.1 
fets du ze'le qu'on a pour le 

bien & pour le falut des ames , et de repren- 
die & de corriger ceux dont on a la condui-
te lors qu'ils combenr dans quelque faute ; 
c'ef1 en quoi Jefus-Chril} a fouvenc fair pa-
roitre (on zele z l'egard des Juifs dans le 
temple de Jerufalem, lors qu'cn y entrant it en 
fit fortir ceux qui y vendoienc , & qui y ache.. 
toient les chafes dont on avoit befoin pour les 
Sacrifices . it fit z lots un fouet de cordes , 
afn de s'en fervir pour les chaffer ; it en 
agi(loic de theme a l'egard des Pharifiens 
dont it ne pouvoit fuporcer l'hypocrifie & la 
fauffe piece , non plus que lour orgucil , 
qui Icur faifoic eftimer & loiier leurs propres 
a&ions, critiquer & meme blamer celle des 
autres; it condamnoit en&n route leur con-
duite , parce qu'ils fe concentoient d'enfei- 
gner les autres , & ne fe mettoient pas en pei-
ne de pratiquer cc q,u'il leur enfeignoit. 
Dans routes ces rcncontres Jefus - Chriff les 
reprenoic pubiiquemenc & leur en faifoic des 



Rtedit-Itions 
203.1 r proches ; voila ce que Jefus-Chrit a fait , 

non-feulement a 1'e'gard des Pharifiens , mais 
aufii a 1'egard d'autres en plufieurs occatons. 
S. Paul reprend de memc avec liberte' , les 
Corinthiens , de ce qu'ils fouffroient parmi 
eux un incef}ueux, & leur dit qu'ils auroienc 
du le Iivrer au Demon pour titre tourmente 
en fon corps , afin que fon ame fuc fauve'e; 
ainf devez vous reprendre & corriger vos 
Difciples Tors qu'ils commetcent quelque fau-
te , & d'autant plus que les Enfans ont cela 
de propre , que fouvenr ils ne tombent en 
fauce que parce qu'ils font beaucoup de clio-
fes fans reflexion , & comme les reprehenfions 
& les corrc&ions qu'on leur fait, [cur donnenc 
lieu de faire reflexion a ce qu'ils ont a faire, 
elles font caufe qu'ils veilicnc fur eux-memes 
pour ne pas tomber dans les memes fautes• 

Soycz donc exa& a' ne pas fouffrir en eux 
de fauces confide'rables fans y aporter ce 
rcmede• 

203.2 11. POINT. 	'Homme of fi porte naturelle- 
ment au peche , qu'il femble 

ne prendre de plaifir qu'a le commectre, c'eft 
ce qui paroit particalieremenc dans les En-
fans, qui n'ayant pas encore 1'efprit forme,& 
n'ecant pas capables de grandes & ferieufes 
refexions, femblent n'avoir d'inclination que 
pour consenter leurs paflions & leurs fens , 
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& pour fatisfaire leur nature. C'eIt ce qui fait 203.2 
dire au S. Efpric , que la folie ca comme at-
tachee au eou des Enfans , & que ce n'elt 
que par le moyen de la corre&ion qu'on les 
en guerit; ainfi le moyen de delivrer de YEn-
fer fame d'un Enfant ,c'eII de fe fervir de ce 
remede qui lui procurers de la fageffe au 
lieu que Cl on l'abandonne a fa volonte , it 
courera rifque de fe perdre , & caufera biers 
des chagrins a fes Parens : la raifon ef} parce 
Sue les fautes qu'il fera tourneront en habi-
tude, & qu'il aura bien de la peine a s'en cor-
riger , les bonnes & Les mauvaifes habitudes 
contraaees des 1'enfance & long-tems entre-
tenues , paflant d'ordinaire en nature; c'eft 
pourquoi it Taut que ceux qui one la 
conduite des jeunes Enfans , les reprennent 
comme dit S. Paul , avec toutes fortes d'au-
torice pour les faire revenir de Ieurs egare-
mens ,en les tirant des pie'ges du Demon qui 
les tenoit caprifs felon to volonte; en effet, on 
peat dire avec raifon qu'un Enfant qui s'cfl: 
habitue dans le peche , a perdu en quelque 
fawn fa liberte', & s'eff lui-meme rendu ca-
ptif & malheureux , (e!on ce que dic Jefus-
Chrifl , que celui qui commet le pcche' cL cf_ 
slave du peche. 

Cleft a vows, qui etes les Mares de ceux 
que vows conduilez , a prendre tout le loin 
po±l'ible pour les mettre dans cette l berEe des 
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203.2 Enfans de Dieu , laquelle Jefus-Chri( noun A 

scquife en, mourant pour nous ; vous avez 
befoin pour cela de vous fervir de deux 
rnoyens a leur egard. Le premier , of la dou-
ceur & Ia patience. Le fecond , cif la pru-
dence dans les re'pre'henfions & dans les cor-
reaious. 

203.3 III. POINT, 	E qui vous dolt plus animer 
a reprendre & a corriger les 

fautes de vos Difciples , c'efE que ft vous y 
rnanqucz vous Perez vous memes reprehenfi-
bles devanc Dieu , qui vous punira de votre 
lachete' & negiigence a lour egard , parce 
,qu'ecant fubftituez a leurs Peres , a lcurs Me-
res , & a leurs Pai eurs , vous eyes obligez de 
veiller fur eux , comme devant rendre com-
pte de leurs ames; aint fi vous ne veillez fur 
leur conduite ; vous devez erre perfuadez 
que ces Enfans n'etant pas en Brat de fe con-
duire eux-memes , pious rendrez compte a 
Dieu pour eux des fautes qu'ils auront fai-
tes , cornme fi e'etoic vous qui les euffiez com-
mifes : le grand Prcrre Elie eft un exemple 
Lien fenfible & bien terrible tout enfemble 
de cette ve'rite', pour avoir tolere la mauvai-
Ie conduite de fes Enfans , Dieu lui fin pre-
dire par Samuel, qu'il jugeroic fa maifon dans 
I E_ternite' , a caufe de Pon peche ; & parce 
qu'ayant connu que fes Enfans fe condui~ 

foicut 
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folent dune maniere indigne , it ne les avoic 203.3 
pas corrigez 9 ce qui fit que Dieu Jura que 
cette fauce ne pourroic ecre expie'e par des 
vitlimes & par des prefens offerts au Seigneur, 
tans ce peche' ecoic juge' grand devant Dieu. 

Vous qui cenez la puce de Pere& de Pa-
f}eurs des ames , craignez que D Cu n'en ufe 
de meme a vocre egard , fi vous negligez de 
reprendre & de corriger vos Difciples quand 
it fera neceffaire, parce que vous aurez abu-
fe de Ia fon&ion done Dieu vous avoic ho-
norez , lors qu'il vous a charge de la con-
duire de ces Enfans , & parciculieremenc du 
loin de leurs ames qui et la chofe que Dieu 
avoit le plus a cur , lors qu'il vous a faits 
les condu&eurs & les gardiens de ces jeunes 
Enfans , craignez que votre negligence ne 
vous foie pas plus pardonnee que Celle du 
grand Prccre Elie ; fi vous n'eces pas affez 
fidels a Diu dans vocre emploi , pour rather 
de conferver dans Ia grace de Dieu ces ames 
commifes a v9tre conduice. 

OR" 

H 
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DOUZIE'ME MEDITATION. 
De quelle maniere it faut overtir & eorriger It 

lturs defauts , eeux do~it on g la 
eonduite. 

204.1 1. POINT. 	L feroit peu utile de faire des re- 
primandes & des corrections , Ii 

ceux qui les font ne prennent de ju(les me-
lures pour les bien faire, La premiere chofe 
a laquelle it faut qu'ils fafl'ent attention , 
de ne les entreprendre que par la conduit: 
de l'efprit de Dieu ; c'cf} pourquoi , avant que 
d'en venir Ia' , ii ei a propos de fe recueillir 
inLerieurement pour fe donner a I'efprit de 
Dieu, & fe difpofer a faire la re'prehenfion 
ou la correction avcc le plus de fage(Th qu'i1 
sera poffible , & de la maniere la plus capa-
ble de la rerdre utile a celui a qui on pretend 
la faire : Car les Hommes & meme les Enfans 
.etant duuez de raifon , ne doivent pas etre 
corrigez comme des betes , mais comme des 
perfoones raifonnables , ii faut les reprendre 
& les corriger avec ju(}ice , en leur faifant 
concevoir le tort qu'tls ont , & quelle corre- 

ion merite la faure qu'ils ont fakes, & La-
cher de la leur faire agreer , & comme ils 
font Chreciens , it faut fe mettre en :tat de 
faire la reprehenfion & la corrci ion de tells 
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maniere que Dieu en bit content , & fairs 204.1 
enforte qu'ils la recoivent comme un remede 
z leur faute & un moyen de devenir plus (a-
ges; car c'ef} 1'effec, que le S. Efprit dit, que* 
Ia correction doit produire dans les Eofans: 
Il e1 a propos enfuite d'examiner devant 
Dieu queue corre&ion me'rite la faute , & fi 
le coupable elk bien refoud a la recevoir avec 
foumifon ou de rather de 1'y difpofer,  , it ne 
faut pas craindre Ii on s'y conduit prudem-
ment , qu'elle produife un mauvais effet , an 
contraire, les Mattres qui reprennent & qui 
corrigent ceux qui mnnquenc , attirent (ur 
eux les loiianges des Hammes , les be'nedi.. 
Bons de Dien, & la reconnoiQ'ancc de crux 
qui auront ete corrigez; car vous leur au-
re z fait un plus grand bien par •1 , que fi 
vous les aviez flatez par de belles paroles , 
qui n'auroient fervi qu'A les tromper & les 
entretenir dans leurs de'fauts & dans le liber-
tinage; avez vous jufqu'a prefent fair atten-
tion fur vous meme , pour ne comber vos 
Difciples que dans la vue de Dieu; ne les 
avez vous point corrigez par un zele immo-
dere' , & peut ecre avec impatience & cole- 
re , a-ce ete pour leur faire changer de con-
duite pluc&t que pour les punir de quelque 
chagrin qu'ils vous out faits z la charite vous 
a-c'elle conduit en cela , ou plucoc ne l'avez-
vous pas fait pour decharger fur eux votre 

Hz 
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204.1 mauvaife humeur i Faiteb-y bien attention I 

1'avenir , aftn de ne vous conduire dans une 
chofe de cette importance qu'en vuc de plaire 
a Dieu. 

204.2 II. POINT, 	Uoique S. Paul avertiffe The 
fon Difciple , de reprendre 

avec force c..ux qui vivei t fans foumiflion 
de peur qu'ils tie corrompent icur foi, & qu'i1 
dife a Timothe'e de le faire auffi , afro de 
Bonner de la crainte aux autres , it lui ecrit 
en m me-toms, qu'il dolt etre patient & mo-
dere' en reprenant ceux qui re'fnent , parce 
que peut acre Dieu leur donnera l'efprit de 
penitence 3 en eet , c'e[1 un des meilleurs 
moyens de gagner & de toucher le coeur de 
ceux qui font tombez en fauce , & de les dif-
poler a fe converrir. 

C'ef ainf que s'y prit le Prophete Nathan 
pour faire rentrer David en lui-meme , 8C 
lui faire connoitre les deux pechez qu'il avoit 
eommi•, tcavoir l'adultere & ('homicide, lors 
qu'il fut envoye a lui de Ia part de Dieu : 11 
commença par lui propofer la parabola d'un 
homme riche a qul a ant un grand nombre 
de brebis , enleva cede d'un pauvre qui n'a-
volt qua Celle-la, la Pimple expofition que fit 
Nathan de cetre horrible injufIice , excita 1'in-
dignation de David concre le eoupable . & 
lui fit dire qu'il meritoit la mort & qu'il 
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lul pardonneroic pas ; I quoi Nathan 1ui re- 204.2 
pliqua , vous etes cet homme la m8me , & 
dans le moment it fit 1'aplication de son apo-
logue aux deux crimes que David avoit com-
mis , Iui reprefentant de la part de Dieu lei, 
graces qu'il lui avoic faites , & combien it en 
avoit abuse. 

C'dl a pen pres de cette maniere que vous 
devez en user a 1'egard de ceux que vous 
avez a inflruire , lors qu'ils feront tombez en 
quelque saute , & que vous -ferez obligez de 
les corriger,  , & s'il arrivoit que vous fufiiez 
emus de quelque paffion , gardez vows biers 
de faire aucune correaion pendant cette 
tion , car alors la correaion leur feroit tres-
nuifible aufli -bien qu'a vans; mais rentrez 
en vous-meme dans ces momens , & lai(fez 
pafTer le tems de la colere, fans en faire riea 
paroicre an dehors. Quand vous vous fenti-
rez entierement libre de pall'ion , vous pour-
rez alors , aprIs vous etre abandonnez a 
I'efprit de Dieu , faire la corrcaion que vous 
aviez pre'me'dite'c avec le plus de moderation 
qu'il vous fera poffible. 

Eli-ce ainfi que vous en avez use par le 
palf•  , priez Dieu de tie jamais permettre que 
vous vows echapicz dans aucun emportement 
fors qu'il s'agira de punir vos Difciples, 
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204.3 I11.POINT. I E fruit que produilit la fage 

reprehenfion de Nathan a' Da- 
vid , dolt vous faire concevoir combien les 
corrt&ons que vous fercz a vos Difciples 
avec douceur & charite' , leurs profireront ; 
David fache contre cet homme done Nathan 
Jul avoit parle' dans fa parabole , reconnoif-
fant que e'ecoit a lui qu'elle s'adreffoit, n'eut 
Tien a repliquer,que ces paroles, j'ai peche, 
& fit enfuice une rude peaitenee ; & 1'En-
fant qui eroit ne' de Ion adulte're ecant mort, 
it a:lora Dieu, & lui temoigna qu'il acquie-
fCoit a fa faintevolonce; voila comment la con-
duite Page & moderec du Prophete a I'egard 
de David pecheur,  , attendrit le cccur de cc 
prince, it reconnut (es deux pechez, it en de-
manda pardon a Dieu, & s'en repentit efpica-
cement. 

Le fruit donc d'une Page eorre&ion , ell 
que ceux qui la recoivent foient dans la dif-
pof Lion de fe corriger de leurs fautes , an 
lieu que tors qu'elle ef} faire avec paffion & 
fans vue de Dieu , elle ne fert qu'i indifpo-
fer le Difciple contre fan Maicre, & a exci-
ter en lui des fencimens de vengeance & d'a-
nimofite' qui durent quelque fois long-tems; 
parce que les effets ont ordinairement ra-
port & font conformes a "la caufe qui les pro - 
duit : Si vous voulcz donc que vos corrections 
ayent I'efffet qu'clles doivent avoir , fakes les 
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He telle. maniere qu'elles puiffent contentet 204.3 
Dieu & ceux qui les rcgoivent , & prenez 
fur tout garde , que cc foit la chance & le 
zele pour Ic falut de I'ame de vos Eleves qui 
vous engage a le faire , & quoique vous leur 
fafiez de la peine en les corrigeant, temoi•• 
gnez leur , en la leur faifant , cant de bier 
veillance , qua bien loin de fe rebuter contra 
vous, ils ne vous faffent paroitre enfuite qua 
de la gratitude du bien que vous leur aurcz 
fait , & un grand regret de leurs fames , 
avec un deflein forme de ni plus retomber; 
mettez vows des a prefent dans la difpoficiors 
de prendre les moyens necelfaires pour exe. 
cuter cecte refolution. 
..------__...-.r_...-.~.__..._ — _...r 

TREIZIE'ME MEDITATION. 

re's Maitre dolt rendre 
;eoro

apte d Dieu dt I 
maniere dons it ft 	acquittd de 

fin emi loi. 

I. POINT. 	Omme vous coop&rez avec Dietz 205.1 
,daps Ion ouvrage, dit S. Paul , 

& qua tes Ames des Enfans que vous in1Irui-
fez , font le champ qu'il culcive par vows , 
puifque c'fft lui qui vous a donne le minift . 
re que vous exercez s quand vous paroicrez 
tous devant le Tribunal de Jefus-Chrifl: , cha-
cun de vous rcndra compre lui-meme a Dieu 
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205.1 de ce quil aura faic ,commeMinif}rede Dieu, 

`& comme etant a 1 egard des Enfans difpen-
fateurs de fes Mi11 res. 

Et Jefus-Chrill: ecant alors de la part de 
Dieu etabli votre Juge , vous dira , comme 
ce Iviaicre dit a fon Econome , rendez-moi 
compte de votre admini(iration; ce fera alors, 
qu'il penecrera le fond de votre ccrur,  , & 
qu'il examinera fi vous aurez ete fideles Eco-
nomes des biens qu'it vous aura confiez , & 
des talens qu'il vous avoit donnez pour les 
employer a fon fervice ; on verra alors le 
bon ou Ic mauvais ufage que vous en aurez 
fait, parce que le Seigneur qui vous jugera, 
decouvrira cc qu'il y a de plus cachd & de 
-plus fecret au fond des curs: Si vous voa-
lez emp.echer que ce campte que vous devez 
reodre, ne groffiiTe a chaque moment, ren-
dez vows le tons les jours a vows meme , & 
cxaminez devant Dieu, qu'elle eft la condui-
te que vous tenez daps votre emploi , & fi 
vous n'y manquez a rien de votre devoir ; 
decouvrez vous clairement a vous-rrieme, en 
vous condamnant avec exa&}itude fan vous 
ipargner , afro que quand jefus-chrifi vien_ 
dra vous juger.  . vous puiffiez foutenir fon 
jugement fans frayeur, & que fors qu'il vien-
dra , it ne trouve plus rien a condamner en 
Vows, parce que vous aurez pre'venu fun ju-
gement non-feulement quant a ce qui re. 

garde 
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garde votre perlonne ; mais auffi eu egard 205.1 
ahux talens & aux graces que vous avez re-
cues de Dieu , pour vous bier acquitter de 
votre fon& on , dont 1ui•meme vous a char. 
ge , en vous faifant les depof tires & les 
condu&l:eurs des Enfans qui fonc lui , & fur 
le(quels ii s'ea acquis le droic de Pere, non-
feulement par creation , mais auffi. par Ie S. 
B Iteme , en vertu duquel ils Itai font tour 
confacrez, 

II. Poi. C On f d!rez que le cornpte que 205.2 
vous aurez a rendre a Dieu 

tie fera pas pea conlde'rab!e , parce qu'il re-
garde le falut des amts des Enfans que Dieci 
a confiez a gyros loins, car vous e❑ re.pondrez 
au jour du Jugernent , autant que de la v$.. 
tre propre , & vous devez acre perfuadez 
slue Dieu c.ommencera par vous faire rendre 
compte de leurs ames avant que de vous fai-
re rendre compte de la votre , d'autant que 
des lors que vous vous en C'tes chargez , vous 
vous etes obligez en mcme-terns., a procurer 
leur falut avec autant d'aplication que le 
votre , car vous vous etes engagez a vour 
employer tout eutier pour le falut de leurs 
ames; c'ef} de quoi vous averti S. Paul, lors 
qu'il dit, que ceux qui font pre'pofez a d'au_ 
tres, en rendront compte a Dieu , it ne dic 
pas que ce fera de Ieurs propres ames qu'ils 

I 



6 	 Meditations 
205.2 rendront compte , mais des ames de ceux done 

ils out la conduite , & que e'ei't fur elles qu'ils 
doivent veiller cop me liji en devant rendre 
compre ; & la veri'tabie raifon e(} , que pour= 
vu qu'ils rcmpliilent bien Ia for..& on de gui-
des & de condu&curs des ames de ceux qui 
Ieurs font confiez, ils s'acquitteront bien aufii 
de ]curs devoirs a 1'egard de Dieu & Dieu 
les comblera de tart de graces, qu'ils fe fan- 
&~feront eux-memes , en contribuant autant 
qu'ils pourront au falut des autres : avez-
vous regardez jufqu'a prefent le falut de vos 
Eleves comme votre propre affaire pendant 
tout le terns qu'ils out etc fous votre condui• 
to ? car vous avez des exercices qui font 
etablis pour votre propre fan&ification, quoi.. 
que Ii vous avez un zele ardent pour le lalut 
d,le ceux dons vous rtes charge d'infIruire , 
vows tie manquerez pas de les faire & de les 
raporter a cette intention , & en le faifant , 
vous attirerez fur eux les graces neceffaires 
pour contribuer a leur falut , vous atfurant 
que fi vous en ufez ainfi , Dieu fe chargera 
lui-meme du votre; (oyez done a I'avenir dans 
ces difpofiiions. 

205.3 III. POINT.id'inftruirc.Ffus-Chrft en vous chargeant 
 les Enfans & de les 

former a la piece , vous a commis le loin 
d'e'difier fon corps qui eil fon Eglife , & vous 
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4 oblige en meme-reins de contribuer autanc 205.3 
qu'il vous (era poible , a la fantiher & a' la 
purifier avec la parole de vie , afin qu'eelle 

F
uif£e paroicre devant lui pleine de gloire

ans tactic , fans ride & fans aucun de£aut ) 
mais route pure & toure belle , c'eft degaoi 
it veut .due vous lui rendiez. tin compce exact 
lors qu'il le demanders ; parce qu'il a cc 
Coin fort a c'.-eur , ayanc tenement aime' fors. 
Eglife qu'il. s'eff lire lui-meme pour elle , & 
comme les Enfans en font la portion la plus 
innocence , & ordinairernent la tnieux diipo- 
fee a recevoir les impre(iions de lx grace ; Con 
intention e1 au 1i , que vous vows acquittiez 
tellement a les rendre Saints, qu us parvicn-
nent toes a 1'age de I'homme parfait & de la 
plenitude d:, Jefus-Chrif} , qu its ne foient 
plus forms comme des Enfans , ne tournauc 
plus a tout vent de Doarine , par is fraude 
& l'artifiee , foit des compagnons qu ils fre'-
quentent , ou des hommes par leurs fugge.. 
(ions malignes, les engageant dins I'erreur, 
mais qu'en routes chofes us croi(fent en Jefus-
Chrii}, qui eft tear chef, de qui tout le corps 
de 1'Egli(e tient fa f~ru&ure & fa liaifon, afin 
qu'ils foient toujours tenement unis avec elle 
& en elle , que par la vertu fecrette que Je-
fus Chrif}. £ournit a tour fes mcmbres . its 
participent aux promeil'es de Dieu en jefus- 
Chrit. 

Iz 
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205.3 

	

	Mettez vows dcnc en e'tat de lui pouvoir 
repondre ( lors qu'il vous interrogera ) quo 
vous vous etes bien acquittez de sous ces de-
voirs , & affurez- volts que la meilleure manic-
re de Ie 'faire , & de rendre jcfus-Cbriff 
content lors qu'ils vows jugera , fera de lui 
prefenter toes ces Enfans Sue vous aurez in-
firuirs , comme faifant une partie de l'edifice 
de. 1'Egli"fe, & tant par v-os loins enrrez dans 
fa 4ru&ure & devenus le SanEEuaire ou Dieu 
d•.emeure par le S. Efpric : c'eft aint que vous 
ferez paroicre a Jefus-Chrifl que vous avez 
verirablenent accompli votre minil e're , & 
que vous avez travaille folidement a edifier & 
A fofdeoir l'Eglife comme Jefus-Chrih voui 
y avoit engage. 

QUATO&ZIE'ME MEDITATION. 

Des chafes dot un F;'ere des Ecoles Chrctietsnes 
doie rendre 'compte i Dceu touchant Jot; 

tmploi. 

206.1 j. POINT. 	Tea vous ayant apelle a vatre 
itere afiti de procurer fa 

gloire , & de donner aux Enfans I'efprit de 
(ageLTe & de lumiere , pour Ic connct4tre . & 
pour e'clairer les'ye,ix de leurs cceurs ; vous 
Jul Tendrez compte Ii vous, avez bien inffruit 
ceux qui auront ece sous votre conduite , par- 
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ce que c'ef pour vous une obligation indif- 206.1 
pen table, & que vous ferez autant punis de 
leur ignorance a cet egard ( fi ell& a ete par 
v6tre faute ) que fi vous les aviez ignores 
vous-memes : ainfi , vous rendrez .;ompte a 
Dieu fi vous 'avez ete' exaas a faire 'le Cate-
chifine , & 'a lc faire tous les fours autant do 
tens qu'il vows eft prefcrit , fi vous y •aver 
2pris a vos Difciples les chofes qu'iI leui con . 
vient de fcavoir , felon leur age & leur ca-
pacite .; ft vous Wen n'avez point neglige, 
quelques-uns qui etoient n@me les plus igno-
rans , pent ecre auTfi les plus pauvres ; fi  virus 
n'avez point eu de 'predilection pour queir-
ques-uns , foit parce qu'ils ecoient riches ott 
agreables , & qu'ils avoient en eux quelque 
thofe de ,plus aimable naturellement que les 
aucres : Vous rendrez compre , fi vops les avez 
bien inffruits de la maniere d'afifler a la 
fainte Meffe & I fe bien confeifer,  , & fi vous 
n'avez point prefere' l'inftru&ion des chofes 
profanes, telles que font la Le&ure , 1'hcri-
ture & l'Arithmetiquee, a celles'qui font bien 
plus de confequence , parce qu'elles concri- 
buent d'elles-memes au foutient de la Reli-
gion, quoique vous . ne deviez pas n6glige.r 
la premiere, qui vous e11 d'une etroite obli-
gation:; fi dans tout le tems de vos fon6lions 
vous n'avez pas perdu de tems en des chofes 
iinuciles ou'.meme utiles , mais qui n'etoienc 
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206.1 

	

	as de votre devoir s Enfin , Ii vous avez eta 
loin de vous infiruire vous-meme , ( dans les 
tems qui vous font marquez pour cela, ) des 
chofes que vous aces obligez d'enfeiguer a 
ceux done vous aces chargez. 

Vos cotnptes font-ils nets fur toutes ces cho-
fes ? & aces-vous prets de les rendre ? Si cela 
n'ef pas, difpofez Ics p.romprement , & exa4 
minez fe'rieufemenr, qu'elle a ere votre con-
duite a cet egard , & s'il v a eu de la negli-
gence de votre part;. faites une ferme refolu-
tion de vous en corriger,  , & propofez~ferieu-
fement devant Dieu, de mieux faire a. 1'ave. 
nir , afio que la mort ne vous furprenne pas 
daus tine fi facheu(c difpoCtion1 

206.2 H. POINT. 	Uand vous paroitrez devant 
Dieu , it ne fuffira pas que 

vows ayez inttrnits les Enfans qui vous font 
confiez•,. mais vous ferez re'prehensibles , ii. 
vous n'avez pas veillez fur leur conduite;car 
vocre devoir eft de veiiler fur eux exac'&e-
ment , comme devant rendre compte a Dieu 
de leurs ames. 

Penfez•vous ben ce que c'ef que rendre 
compte a lieu du faint dun ame qui fe (era 
damnee, parce que vous n'aurez pas eu loin 
de la porter an bien & de lui aider a le faire? 
vous perfuadez - vous que vous aces autant 
oblige de prendre garde ' eux pendant tout 
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le tems qu'iis font dans I'Eglife, que fors qu'ils 206.2 
font dans les Ecoles , pour les empecher de 
faire aucune anion qui foit tant foit pen de'-
fagre'able It Dieu? n'eft-ce pas aufii une obli-
gation It vous, de faire attention pendant les 
Prieres que vous leurs faites reciter , qu'ils les 
fafl'ent avec one grande piete', fagefe & mo- 
defiie ; comme.parlant It Dieu ? croyez-vous 
pas peut ecre . que vous n'eces chargez d'eux 
que pendant le tems de 1'Ecole? que votre vi-
gilance ne doit pas s'e'tendre juiques aux a-
&ions qui font au-dehors, autant qu'il vous fe-
ra pof ble , pour faire enforte qu'ils vivent 
par tout Chretiennement , & qu'ils ne fre-
quentent aucune mauvaife compagnie , pen-
dant tout le terns qu'il font bus votre con-
duite ? car qui dit rendre compte de leurs 
ames , dit rendre compte de tout cc qui re-
garde leur falut ; & qui dit veiller exa&emenr, 
dit qu'on doit le faire i Cur tout avec aplica= 
Lion, fans Tien omettre ni Hen negliger• 

Si: vous ne vous etes pas mis en peine de 
routes ces chofes , tenez-vous bien coupables. 
devant Dieu ; & craignez beaucoup de pa-
roitre devant lui au moment de votre more, 
apres avoir ve'cu dans une telle - negligence,. 
pour tout cc qui regarde Ion fervice. 
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206.3 iir. PoIN r.Cpeinedansl'ecomptcquevous
E qui dolt vous mettre•plus en 

Aurez a rendre a Dieu. ; Weft pas cc que 
vous aurez dit , & ce que vous. aurez fait ; 
(car les fatites que vows commettez dans l'unu 
& dans l'autre de ces deux choles 4 vous font 
ordinairement aflez (enfibles , & aWez facile -
inent prefebtes a votre efprit , ) que.1'in- 
tendon & Ia nlaniere , donc vous aurez. fait 
1'dn & I'autre ; a 1'egard de l'intention , faint 
Paul dit. , qub foie que nous parlions , bit 
que nous agi(iions , nous devons faire tourer 
chofes au Nom de Notrc-Seigneur Jefus Chrift. 
& non pas pour plaire aux Hommes mail a 
Dieu ; c'efl: 1'attention que vous devez faire,&. 
Ic feul motif que Dieu .vent que vous ayez. 
dans vo'tre ertnploi. 

N'eft i1 pas vrai , que fouvent vous n'y avez 
prefque point penfe2 & que Ic plus ordinaire-
fnent,vous n'y avez eu aucune intention, ou 
que ft vous y en avez eu quelqu'une, elle n'a 
ece que naturelle &. humaine ? Aint , cc feul 
de'faut aura corrompu tout cc que vous y au-
rez fait, quelque bon qu'il ait ete en lui-me-
ane, & y aura mis obftacle aux benedictions 
de Dieu. Vous ne Iui rendrez pas moini de 
cornpte touchant votre miniftere ; Ii vous l'a-
vez accompli avec iageffe & gravite , fans 
vous familiarifer d'une .maniere peu canve-
iaable avec ceux dont vous aces les Pr1~Sicres. 

Celt 
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C'ef Bette gravite que S. Paul a f fort re. 206.3 
commandee a Tite Ion Difciple, corrme Mi. 
niItre de l'Evangile , & qu'il a cru lui-me-
m e lui ecre Ii necefl'aire , prefe'rabiecnent a. 
touce autre bonne qualice:Apres le ze'le pour 
1'in{Iruaiori & la purete des rincurs , cecre 
grave modeftie eft une des versus les plus 
uciles 'a ceux qui fe font chargez d'initruira 
la Jeuneffe. 

Ne nc'gligez pas cependant, le compre que 
vous devez rendre de vocre patience , & de 
la moderation de vos pafiions i car c'ei} en-
core un point tres - important auquel vows 
devez ecre tres-attenrifs, fur tout, lors que les 
Enfans done vous eves chargez font quclque 
chofe mat a propos, & que vous eyes ob`igez 
de les reprendre on de les corriger , it n'y a, 
rien a quoi vous devez plus prendre garde 
aiors , qu'a faire enforce que vos paflions ne 
s'echapent pas ,; ec cc dolt ecre un des princi-
paux articles de l'examen que vous devez fai' 
re, a l'egard du compte que Dieu vous de-
rnandera touchant vocre emploi ; Penfez-y, 
bien ferieufemenr. 

K 
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QUINZIE'ME MEDITATION. 

Dc la rccompen!e que''oi vent attendre meme des cette 
vie•, ceux qui asfroF:t inJ1r i;s Iles Erif ns & fe 

feront bien acquittede ce devoir. 

207.1 1. POINT. 	Ieu eft fi on , qu'il ne laif?'e 
pas fans recompenfc le biea 

tlu'en fait pour lui & le fervice c}u'on lui 
Fend , fur tout a regard du faint des ames ;-
S'il eft vrai , que Dieu recompenfe fi fort des 
ce monde ceux qui ont taut quitte pour lui, 
qu'ils en recoivent le centuple des cette vie, . 
combien plus forte raifon recompenfera-t'i( 
meme dans le Gems prefent , ceux qui fe. 
feront apliquez avec zele a etendre ton 
Royaume. 

Dieu, pour recompenfe d'unfi grand bien 
& de -ce fert~ice qu'il eflime tanc , donne a 
ceux qui s'occupent' infatigablement au fa:• 
but des ames, deux fortes de recompenfe des 
cc monde. 

Premierement , une abondance Ode graces 
pour eux. En fecond lieu , un minifte're plus 
etendu , & une plus grande facilize' a pro- 
curer la. converfion des ames ; la premiere re-
compenfe e{} marquee par la parabole 
de cet Homme , qui ditrubue fes biers a fes 
Serviteurs , & qui avant donne a !'un.cinq 
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Talens pour les faire profiler. & avant apris 207.1 
enfuice de lul qu'il en avoit gagt-ie cinq au-
tres.; daps le deffein qu'il avoic de le recom-
penfer , ordonna qu'on slat le Talent a celui 
a qui it n'en avoit donne qu'un , & qui no 
l'avoit pas fait profiler, & qu'on le donnat a 
celui qui en avoit dix ; car on donnera, dit 
le Sauveur , a coos ceu qui one deja , & its 
.feront comblez de biens. 

Pour ce qui e1 de la feconde forte de re-
compenfe, qui eft un miniflere plus ecendu s 
elle eft fort bien exprime'e en S. Luc 9 au no 
Seigneur fe faifant rendre compte de l'argent 
qu'il avoic confie a fes Serviceurs , recompen-
fa le premier, qui lui dit, que fors marc lui 
en avoit vain dix, en lui donnant le gouver-
mement de dix Vilics. 

0 ! que vous devez vous eftimer heurepx, 
de travailler au champ du Seigneur ! puifque 
celui qui y moiffonne , dit Notre-Seigneur, 
.xecevra infailliblcment fa recompenfe. 

Apliquez-vous donc daps la fuice , avec 
zele & avec afl:e&ion a vocre empini ; puif-
que ce fera un moyen des plus avanztageux 
d'a Purer v6tre falut. 

II. POINT. 	Ne autre recompenfe que re- 207.2 
coivent des cette vie, ceux qui 

travaillent an falut des ames , eft la confola-
tio qu'ils ont de voir Dieu bien fervi par 

K~ 

~ c ~~ c vases 
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207.2 ceux qu'ils ont in{lruits , & que leurs travail 

n'a pas etc inutile , mais qu'il a. fervi a fau' 
ver ceux qu'ils t toienc chargez. d'iniiruire : 
C'e11 ainfi que S. Paul e'crit aux Corinthiens, 
aufquels ii avoit preche 1'Evangile , & qu'i1 
avoit engendre en Jefus - ChriLl 	qu'ils 
etoient fon ouvrage en Notre-Seigneur; & it 
fe rejoiiit enfuite,, d'aprendre la bonne volon-
te qu'ils onc, &- que c'cf} cc qui fait qu'il fc 
glorifie en eux ; d'autant plus , que plufieurs 
perfonnes one e'te' anirees par leurs ze'le ; c 
it ajoitte , qu'il efpere que 1'augmencacion de 
fear Foi leer acque'rera rant de gloire, qu'elle 
1'a fera e'tendre plus loin a la conquece des 
ames en annonçanr l'Evangile ; que cepei-
'dant c'efl dans Nocre-Seigneur qu'il fe glo-
rifie , cc n'efi; qu'en Jefus-Chrifl: , dit• iI , que 
ye pretends quelque gloire, a caufe de ce que 
y'ai fait pour Dieu : C'ecoit donc 1,ezendui 
de la gloire de Dieu par la predication de 
1'Evangile:, qui faifoit route la confolation de 
cc grand Apotre, cornme ce-doit titre. la volt 
tre , de faire connoicre Dieu & Jefus-Chrii 
Ion Fils , an troupeau qui vous eft confie. 0 
queue gloire pour vous , d'avoir cette cony 
formite avec ce vale d'Ele&ion ! Dites donc 
avec joye , au(fi-bien que lui , que Ie plus 
grand fujet de v8tre joye en cette vie , tiff: 
d'annoncer l'Evangile gratuitement , fans 
qu'il en route rien A ceux qu'il 1'entendent. 
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En a "et, c'eft une grande gloire pour vous 207.2 

d'in('ruire vos Difciples des ve'ritez de I'Evan-
gile, purement pour I'amour de Dieu; c'e'toit 
cette penfee qui faifoit que le Do&eur des 
Nations Choir toujours dans la confolation , & 
que felon le te'moignage qu'il en rend, it fur-
abondoit de joye an milieu de routes fes pei-
nes ; vous devez auffi regarder comme tine 
grande reeompenfe pour vous , la con(ofation 
que vous refiTentez dans le fond de vos cceurs, 
de ce que les Enfans que vous in{cruifez fe 
conduifent fagement , fçavent bien leur Re-
gion& qu'ilsontdela piete;ft..emerciez Dieu de 
tout votre corur , de toutes ces fortes de re-
compenfes,qu'il vous donne par avance des 
Bette 'vie. 

III..PoiNT. 'I  7r Otis devez -encore attendre 207.3 
V tine aucre recompenfe , que 

Dieu vous donne par avance des cette vie , fi 
vous vous Btes bien apliquez a votre devoir,  , 
& fi par votre zdle & is grace de votre etas, 
vous avez fcu bien fonder vos Difciples dans 
I'efprit du Chriaianifine; c'eft que vous aurez 
une fatisfaaion route particuiiere , quand ils 
ieront grands , de les voir vivre aver juftice 
& piece , dans I'eloignement des mauvaifes 
compagnies , & dans la pratique des bonnes 
eeuvres ; parce que les inftruaions que vows 
leur aurez donne'es, n'auronc pas feulemeut 



is 	MI Utations 
207.3 confi(le dans des paroles , mais qu'.elres auront 

ete accompagnees d'une grande aboodance 
do graces. dans ceux qui en ont profile 
cc qui fait qu'ils le maintiendront enfuite 
dans Ia pratique du bien_, & que leur .perfe-. 
verance Bans la piece vous (era in grand fa- 
jet de confolation , lors que vous vous remet-
trez dans Vefprit les fruits de leur foi & de 
vos inflru&ions , fcachant que vela les fait 
che'rir de Dieu , & .les met. au  hombre de fes 
Eiits; quelle joye , devoir qu'ils auront rec 
)a parole de Dieu dans vos Cate'chifines, non 
comme la parole les Homines mais' comme la 
parole de Dieu , lequel.a agit puiffemment 
en eux , comme  it le paroit vifiblcment par 
lcur Page conduce , dans laquelle: ils conti-
nuent de vivre : C'ef pour ce fujet, que vous 
pourrez dire Bans la - confolation que vous 
aurez, de voir leur perfeveranec daps Ia pie-.
te , qu'ils font votre efpe'rance , votre joye , 
& votre couronne de gloire devant Notre•Sei-
gneur Jefus-Chrif,  , 

Regardez done, .comme une recornpenfe 
conIde'rable que Dieu vous donne meme en 
ce monde , de voir . que par le moyen de 
]'etabliiTement des Ecoles.,de la'cond nice del-
queues Diedi vous a chargez , Ia. Religion & 
Ia piece e[l. augmencee parmi les fideles , & 
particulierement parmi les artifans & les pau-
vres ; .&; rep.dez twos le's jours graces a Dieu 



pour le terns de la Rttraite; 	79 
pats Jefus-Chrit Nocre-Seigneur de ce qu'il 207.3 
lui a ph u etablir cc bien 4 de donner cc fe-
cours a l'Eglife• 

Demandez lui auf{i inflamment , qu'iI lui 
plaife d'accroitre vocre in{}itut , & de le fai-
re frudifier de jour en jour; afin que comme 
dit S. Paul , les cccurs des fideles foicnt affer. 
mis dans la faintete & dans la juftice. 

SEIZIE'ME MEDITATION. 

De to recompenfe que doit attendre dans le Ciel, ran 
Frere des Ecoles Chretiennes , s'il efl fiddle 

dins fan Empioi. 

1. Porxr. 	Aint Paul fe plaignant de cc que 208.1 
les Corinthians difoient : les uns 

qu'ils etoient a Paul , les autres qu'ils e'toient a Apollon : it leur dit , que chacun d'eux re-
cevroit fa re'com,penfe felon.fon travail ; ceft 
ce qui doit vous faire .concevoir,  .,, que' votre 
bonheur fera plus grand dans le Ciel 9 que 
celui clout jouiront ceux qui n'a,uro.nt travail... le, que pour leur falut ,. & it fera bien plus 
grand , a. proportion du hombre des Enfans 
Sue vous au.rez ini}ruits',& gagnez a Dieu ; 
L'ouvrage de chacun., dit cet A_p$tre , c'efl-a- 
dire .de ceux qui. a.uront. travaille •a 1'edifice 
de 1'Eglife , fera eonnu an jour du Seigneur, 
parce que le feu fera l'epreuve dui travail de 



so 	 Ne'dit~fions 
208.1 chacun , ( fir tout, de ceux qui auront in -

fruits les- Enfans , & qui les auront formez 
a la piete , ) fera- connu clairement ; on 
versa alors , quels feront ceux qui Ies auront 
formes a 1'efprit du Chrillianifine, & qhi leur 
auront procure une piece' folide; ceux-la fe-
ront aifez a diffinguer des autres , qui ne les 
auront formez a' aucune bonne pratique , & 
qui fe feront conduit a leur egard avec ne. 
gligence : celui dont l'ouvrage fubfii}era , dit 
1'Apotre, c'efl-a-dire , ceux dont les Difciples 
auront acquis une piece contlante par fon apli. 
cation & par fes loins, fera re'compenfe apro-
portion de fon travail. 

Confiderez done, que votre recompenfe 
fera d'autant plus grande Bans le -Ciel , qua 
vous aurez fait plus de fruit Bans les ames 
des Enfans qui an rout ece' confiez a vos fciinsc 
c'eft dans ces fentimens que S. Paul difolt aux 
Corinthiens , vous ferez dans le tents avenir 
notre gloire , au jour de Nocre'Seigneur Je-
fus-Chris} , vous pouvez dire la meme chofe 
de vos Difciples: Srravoir, qu'au jour du Ju. 
gement its feront votre gloire , fi vous Ies 
avez bien infaruits & s'ils out profice -de vos 
inftru&ions , parce que celles que vous leur 
aurez donne'es , & le profit qu'il en auront 
fait fera de'couvert devant tout le monde; & 
ainfi,vous recevrez alors de la gloirede les avoir 
bien inliruits , noa-feulemenr cc jour-la, mais 

antic 



pour le terns de l Retraite. 	Sr 
au(fi pendant route l'erernite , parce que la 208.1 
gloire que vous leur aurez procure rejailli- 
ra fur vous. 

Acquittez-vous donc fi bien de v8tre de- 
voir dans votre emploi , que vous puifiicz 
joiiir de cet a-vantage. 

IL 'POINT. 	U'il fera, confolanc , a ceux 208.2 
qui auront -procure le falut:des 

ames ; de'n voir tin grand noinbre dansle Ciel . 
a qui ils auronc contribud Pavantage de jouir 
d'un fi grand bonheur : C'eft cc qui arrivera. 
I ceux qui auront in ruit des vericez de is 
Religion beaucoup de Perfonnes , comme le 
predic un Ange an Prophete Daniel ; Ccux 
drt-i1 , qui int ruifent plufeurs perfonnes de 
la juffice Chre'tienne , brilleront comme -les 
etoiles dans route l'etendue de I'Eternice , ils 
brilleront au milieu de ceux qu'ils auront in-
ftruits , lefquels leurs temoigneront c'cernelle-
ment uric grande reconnoifIa-nce de tans d'in-
f vu&ions qu'ils auront recu.es d'eux , les re-
gardans apres Dieu comme la eaufe de leur 
falut. 

0 quelle joye n'aura pas an Frere des 
Eccles Chretiennes , lors qu'il verra an grand 
nombre de fes Eleves en'poirefon du ban-. 
hear ecernel , donc ils lui feront redevables 
par la grace de Jef us-Chrii ! Q ielle correl' 
pondance n'y aura-t'il* pas alors, entre la joye 

L 



St. 	 1 'dimtiow 
208.2 du Maitre &. celle des Di(ciples ? QuelUe 

union particuliere n'y aura-t'il pas en Dieu 
des uns avec les autres ? Ce fera alQrs pour 
cux une grande fatisfatfion de conferer en-• 
fennble,:fur les biens que Ia vocation de. Dieu 
leur a fait .elperer touchant les richeifes de 
]a gloire, & 1'heritage de Dieu dans le fejour 
des Saints. 

Mettez-votes a l'avenir dans un tel etatt, 
par I'exatitude . v8tre devoir , qu'aufli-tok 
apres votre mort, vous poiTediez un iii grand 
bonheur , & que vows puciez voir vos Difci-
pies. pareillement ( aprsrs avolr:  termind .leurs 
fours.) Ic poffeder avec vous. 

208.3 III. POINT. 1 E Saint Roi David, dit, qu'il 
fera rafafie lors que Dieu lui 

aura fait la grace de le voir,  , & de joiiir de 
la Gloire ce'lef}e ; parce que la vite de Dieu 
occupe tellement couces les facultez de I'ame, 
qu'elle tie ie fent plus elle•meme pour ainfi 
parley , parce qu'etant toute en ce Di. 
vin objet, elle en ei't route penetree ; c'efi ce 
bonheur que po(lederont dans le Ciel ceux 
qui auront procure le faint des ames , & qui 
l'auront fait d'une maniere avantageufe pour 
Ic bien de 1'Eglife, & •qui par leurs foins au-
rout reve:u un grand nombre de leurs Dif-
ciples , de cetce robe d'Innocence qu'ils 
avolent perdue, & qui auront contribue' .a Ia 



pour it ttms it la .Retraite. 	8; 
conserver , dans plufieurs autres A qui le pe- 208.3 
else ne la jamais -fait perdre. 

C'e11 ce qu1 arrivera 3 ceux qui auront 
exerce la £on ion d'Anges. Gardiens , A 
gard :des Enfans quo. la  'Providence leur .a 
confiez , qui. auront eu. uzi zele ardent dans 
leur emploi,'qui. I'aurant exerce'. eontinuelle- 
ment , c qul. en aurout fauvez :un gra.nd 
Sombre. - Ah .! quel tre£raillement: de joye 
n'aurez-vous pas,, Tors que vows entendrez Ia 
voix de ceux que vous. aurez - conduits au 
Ciel comme par Ia main, qui dirnnt de vous 
au jour du Jugement autii-biers que dans le 

-Ciel, ce que difoit de S. Paut, & .de . ceux qui 
1'accompagnoient, une file poitede'e du D6' 
mon , (dont cet Ap8tre. Ia delivra enfuite. ) 
Ces hommes font Serviteurs du grand Dieu, 
qui noes out annonce la .voye du Salut , 
i1 reprefenteront ainf le bien que vous Icur 
aurez; fait parmi eux ; les uns reprefente., 
rout a Je1us-Chri1 au jour du Jagement leur 
Robe d'Innocence , que vous - leur aurez aide 
A. conferver dans toute fa blancheur; Ies. au- 
tres -, qui apres lour peche , auront lave la 
leur par votre moyen dans Ic .fang de I'A- 
gneau , lui reprefenteront les peines que vous 
vous rtes donne'es pour les ramener dans Id 
chemin du falut; & tous unirons'leur voix 
pour vous obtenir de: Jefus-Chrift. un Juge- 
me`nt favorable, le prianc de ne pas difl"erer 



84 	 Meditations 
208.3 a vous mettre en pofle on d'un bonheur quc~ 

vous leur aurez procgre , par vos travaux & 
par vos loins• 0 ! queue gloire ne fera•ce 
pas , pour les Perfonnes qui auront inftruit 
la JeunelTe ! quand leur ze'le & leur aplica-
tion A procurer le falut des Enfans , fera 
publie devant tous les Hommes; & que tout 
le Ciel retentira des aftions de graces que 
ces Enfans bien-heureux rendront i ceux 
qui leur auront apris le chemin du Ciel. 

Faites donc enforte , par vocre bonne & 
Page conduice , a 1'egard de ceux qui vous 
font confiez, de vous procurer tons ces avan-
&ages & toutes ces fortes de Gloires,. 

F I N 



INSTRUCTIONS 
POUR LA R ETRAITB 

De fes avantaget & des difpofitions qu'il fact 
apporter , pour la faire  n.'ec fruit. 

1 nous voulons avancer dans le chemin de 
la perfection , it eft tres-a-propos de chot 
fie quelquefois des terns dans lef uels ,(ou- 
tre les graces que news arurons chaque tour 
fir nos ames par Ii t'riere ordinaire ,) nous 

£aflions cooler fur elles des elfufions de graces 1i abon-
danres , que ni les occupations de depots, ni les vents 
des tentattons , ni les persecutions du monde ne puif-
Cent jamais les mettre a fec , ni les tar. r cu nous : 
or c'ett par le moyen de la Retraite fpirituelie qu'ori 
,re procure cet avantage. 

Cet excercice Welt pas feulement important pour 
avancer dans la vertu , it felt aufli pour ne reculer 
jiamais en arriere. 

11 cit particulterement necefiaire de faire une bonne 
Retraite , quand on voit par exemple qu'on com-
xnence a fe relacher dans les Exercices fpirituels , & 
qn'on n'en tire plus le fruit qu'on devroit ; qu'ori 
$'appercoit qu'on n'a plus la meme exa I etude pour 
1'obfervance des Regles , & que l'on ne prend plus 
garde aux petites tholes ; qu'on n'a pas afl'ez de 
recueillement interieur , & qu'on eft trop difiipe au 
dehors , & trop rempli des occupations extericures. 
Celt pourquoi notre propre befoin & notre propre 
inter t nous doit engager de ne laiifcr parr aucune 
annee fans vacquer a la Retraite fpirituelle ; mats it 
.faut .que cc bit rout dc bore, & avcc une forte rcfo-
lutxotx d'etiti .profitcr, 

A 



g 
Cette pratique• a cte infpircre de Dieu a Saint Igria.. 

ee , Fondateur de la Compagnie de JEsus, & les Brands 
fruits qu'elle a produits en ont rendu Pufage corn-
nun dins 1''Eglife. 

C'elt par cc moyen clue Dieu a attire Cant dames 
lui , & qu'on a vu rcluire des effets merveilleux de 

fa grace dans tous cenx qu'il a conduits par cette 
voye. Nous devons . efpercr qu'en la fuivant , II 
sous a itcta aufli de meme, & qu'il nou5 comblera 
de fes graces. 

11 y. a deux chofes tree-confderables qui doivent 
patticuliercment nous exciter aembraffer eourageufe-. 
ment tous les cxcrcices de la retraite. Premierement 
;c'eit que le Saint . Siege 'a loiie & a approuve cette 
pratiquc , & qu'il en a recommande Pufage a tous 
les Fldeles. Secondement , Celt la grace que noire S. 
Pere le Pape Paul V. a accordee a tour les Religieux 
en general , dans la Bulk qu'il fit expediet ct 1'an 
.16o6 , dans lagaclle il donne Indulgence pleniere, SC 
remiflion de tous pechez a tous les I'~eligieux de que.-
que Ordre que cc fort , qui fe retireront pendant 8 ou 
io jours de routes fortes d'oceupations, pour vaeque'r 
a la le6fure des faints Livres , & a d'autres excrci-
ces fpirituels , propres a exciter les Cuts a ]a. piece, 
en y melant Pouvent des Meditations fur les Myfteres 
de la Foy , fur les 'bienfaits recus de Dieu , fur les 
dernieres fins de l'homme , & fur les fouffrances do 
jefus Chrift. Ce qui nous montre 11eftime que cc 
grand Pape faiCoit de la Retraite fpirituelle , & qu'elle 
eft ccile que nous en devons faire. 

Ainfi les Religieux qui feront la Retraite dans I't~. 
nique deflein de fe fantifier , peuvent s'affurer de 
la Benediction de Dieu , puifque c'elt lui qui les y 
appelle par la bouche de Pon Vicaire en Terre. 	; 

Quoi que cette grace foit tres- confiderable & qu'eh. 
le merite been qu'on fe difpofe a entrer en Retraire 
pour l'obtenir ; cependant ce n'elt pas le, feul bien 
qu'on en retire en la faifant : l'amc y elf encore eclair 
ree des lumieres celeltes , qui lui decouvrent la rani., 
to du monde, la malice du peche , Ia beaute de la 
vertu , les moyens de l'acquerir : ceft dans cette fa-
cree Solitude ou Dieu lui park au cur ( felon q+a'il 



le declare ,par Ie Prophcte ofee) qu'il lui ouvre tour 
les trcfors de l t grace, qu'il 1'eleve dans fon Paradis, 
quil !'a fair deicendre en enfcr , qu'il 1'excite a la 
Penitence , qu'il 1'embrafe de fon amour , qu'il l'inf- 
truir , qu'il la reprend , qu'il 1'ecl~autl'e , & enfin 
qu'il -'e communique a elle , par la plus grande & la 
plus intime de toutes les unions. 

Auk n'a fon jamais vu perfonne faire_ comthe it 
faut la Retraite , fans en fortir tout change; les Bens 
de mauvaife vie y reparent les defordres de leurcon-
fcience, & les perfonnes de piete' p font porcees a s'a 
vancer de plus an plus a la perfeE ion. 

II eft vrai que Dieu . n'a point befoin de tems 
ni de lieu pour fe communiquer a La creature; cc-. 
pendant ordinairement parlant , it ne fe fait voir , 
fentir & gouter qua dans la Retraite. 

Je voudrois bien ; dir-il un jour a Sainte Therefe 
patter aux homines , & leur declarer mes fecrets ; i.aais 
,des creatures font taut de bruit a lours oreilies quit 
ne feauroient m'entendre; us s'occupent fi fort des 
chofes paffageres , que je ne fcaurois trouver un 
moment pour ]cur parlor. 

Lors que N. S. trouve une ame feule , & a I'ecart,. 
ii la vifire ; quand elle eft dans le filence , it lui Parle ; 
quand elle Jul ou vre fon cur , it cntrc dedans ; quand 
the s•approche de lul, it l'embrafe de fon amour. 

I1 faut done que ceux qui entrent en Retrafte fe 
pe~ rfuadent qu'ils, vont en Paradis ; que c'eft la que 
N. S. les attend , pour Ieur manifefter £a gloire ; qu'il 
a deftine de leur faire de grandes graces , & de leur 
parlor au cc ur , pourvu qu'ils foient attcnrifs a fa 
parole ; Que c'elt la le terns favorable oti if veut les 
exaucer; que c'elt peut-titre la derniere Retraite qu'iPs 
feront en leur vie; qu'il n'en faut qu'une pour faire 
un Saint; que c'eft celle-cy ou Dieu va executer Ics 
defl'eins quail a fur eux. Venez , difoit N. S. a fes Dif-
ciples , venez un_ peu a 1'ecart vous repofer & rcpren-
clre vos forces. 

Pour meriter Fes graces que Dieu nous deftinc Li; 
pour bien faire les exercises de la Retraite , it y faint 
e trey avec une iant¢ntion pure & ayec ur cur teen 
difpefe. 



L.'intentlon- reRarde la fin 11 y a plul?eurs Fins qu'onl 
t,eut fe propofer,  , comme par exemple , pour refor- 
ticr fes nUcurs & fa vie , ou pout s'avancer en 1, 
vertu , ou pour combacrre quelque vice , ou pour fe 
renter d'un ecat de langueur & de tepidite fpirituelle. 

On peur dire neanmoins que la meilleure & la plus 
rioble de ton tes les inventions eft de fe rettrer cn Re. 
*raise pour taire la volonte de Dieu & pour accom. 
p1ir les dc&einsqu"tl a fur nous. 

Pour l.e caeut it eft ncceflaire qu'il bit Libre & di.. 
gage tie loins & d'inquictudes , qu'il alt un grand 
dchr de Bien pare r cetre Retraire , & de converter 
avec Dieu, qu'il s'etablil e clans une grande indiffe-
rence pour tous les etats ou 1)ieu le mettra , bit de 
jurnieres , foir de renebres , bit de confolation ou de 
clef'a!ation , ne chetchant purement que de contenter 
Dieu. Et .en.nn etre fideie a decouvrir Con interieur I 
ton Diree'eur, lui vn Faire connoirre }es maladies, a(A 
a~u ii y puiife apporter les remedes cpnvenables,_ 

Re~lemens & avis qu'il e" utile d'ohfervefr 
pour lien faire la Retraite. 

ON pourra lire feul ou entre les Exercirans , 1°in1 
truf}ton precedcnte pour faire I'ouvcrrure de la 

Retraite , afin de fervir de Jules pour la Conference 
on l'cxhortation. 

I1 fait enfuite drefler fes intentions ,invoquerl'af-
ffi`ance da. ' . E(prit , de la fainte Verge , de S. Jo-
feph , de ton bon Ange & de fcs faints Patrons. 

11 Taut lire la Methode d'Oraifon, ii on nelafcait 
pas , &..la fuivre exatlem°nr.. 

Comme Dieu ne manque jamais de vifter par: fa 
grace ceux qui entrent en Rerraite ; aufli le demon 
ne manque prefque lamais de ies vifter par la tcnta-
tion, 

Dicu le permet , pour eprouver la fidclite d'une 
nme, our exercer fa patience , & pour Ia difpoferai 
recevotr queique grande grace qu'il lui veut faire. 

Dieu fait acheter. fes dons & meritcr fes graces paZ 
b°la.~nthte , par la patience, & par la &iClitc. 



Pout fernier Pentree a routes les penf~es qui poui. 
folent diilraire ; perfuadez vous que Dieu cit Bans vo _ 
ere caeur quaid vows etes aver lui , q u'il fait vos affaires 
lorfque vous faites les fiennes. Lorfque vous fentircz 
yotre ceeur fortement touché , ii faudra as terns mar- 

tue le metree par ecric & la refolution qu'on aura 
ormee. 
La confideration ou examen qui fe fait deux fois Ie 

jour en forme de Meditation & de rcfexions fur les 
aEtiotis de fa vie & fur les devoirs de fon etat , eR 
d'une tres grande importance ; on pent faire cdt examen 
fur plulieurs fujets differents , comme par exemple , 
fur fes Regles , en fe metrant en Ia prefence dc Dieu 
& fe reprefentant fon faint Initituteur qui les donne 
i obferver ; ou bien un Anse qui lcs apporte du Ciel 
comme a Saint Pacome, & qui dit, voila le chelnin d t 
l)aradis & la voye du falut, faites tout cc qui y elt 
gontenu & vous vivrez Eternellcment, 

Remercicz N. S. de vous avoir appelleenReligion & 
de vous avoir declare fa v±olonte ; prenez en paticulier 
unede vos Reglcs , pefez- en routes les circonilances 
confidcrcz combten clle eft julte & raifonnable , utile 
& neccilairc pour v&re bien, & pour cclui de la Re-
ligion dont vous etes un membre ;. voyez li vous 
1'avez t bfervee juifqu'a prcfent. ; ti vous y avei 
inanque rc cherchc en Ia caufe ; voycz ft c'a ere par 
immorriftcition , par tiedeur, par negligence , ou par 
mepris de la Regle , cc gui feroit un peche mortel, 
on Ii c'elt par degoitt , par liberrtna,e , ouparou-
bli de -Dieu. Dcmandrz-en tres. humblement pardoi 
i Dieu ; dont vous avez tranf:;rcfle les ordres , & me- 

rife les volontGs ; cherchez enfuite Ics rernedes a ces 
dereglemens , & faites tine: forte rCIblµtion d'etre de-
formats plus fide'le a l'obfervance de cette Regle. 

Vous en uferez de meme a Prgard de torts !es au-
tres points de vos Regles & de vos Conftitutions ~ 
en vous arretant plus long-terns a cellos qui font leg 
plus 1mportantes jv & quc vows violet It plus fouventt 



6 
Ordre des ftijets de Meditations , dent on pestt 

fe f'rvir le matin chaque Jour de la Re . 
traite , tire du Livre Intitulc , le Chre'-
tien en folitu de , & de la fecondc partie des 
Meditations du Pere Bu fee, 

I L y a d'excellentes Meditations dans plufteurs 
Livre s , qui peuvent fervir de fujet d'Oraifon 

pendant la Retraite:Celles du Pere Cratret femblent 
Jes plus convenables ; c'eft dans le Livre intitule 
Le Chrerien en folitude , qui fe vend a Paris chez 
Jean B. de Lcpine , rue Saint Jacques , a ]'Image 
S. Paul ; & celle de la 2. pantie du Pere Bufe'e 
En effet elles font pknpres a touses fortes do per4 
I'nnnes , & particu;ierement aux Religieux : On 
marque ici celles q:ii ont paru les plus progres 6a 
les plus capables de dii'poier le cceur pen a peu . 
&ale penetrer des verites qu'elles renferment, afin 
de :n ttre une ame en etat de profiter de la Retraite 
& den retirer tout le fruit que Dieu en attend. 

On marque Its endioits des douz.e corfiderations 
tfui font dans le fu(drt Livre , gefon pent prendre four 
lire feu] on e,~ public , & pour fervir de anatiere a 1,4 
conference oo a 1'exhortation qui fe fait (e matin esprct 
I'Ora fon ose apres la Sainte lllerJe. 

I. JOUR. 
A ve=11e an foir,  , & Ie matin arrc, la Prier+, 

L, vocale , lire la Medication qui traite des dafpc- 
ftio 	lea Retra;te, du Livre du Pere Craf et , pag. 
x. & apres l'Oraifon ou h Sainte Yl fire, on fer 
3'exhortation , ou une Ie&ure pubhquc on forme 
tle conference, comme par exeiiple3fInflru6tion ci 
detlus , qui pane, des avaatages de la Rctraite. 

A acs beures , lire la Meditation. , di 1'draifw5 
M'~ i ik, du Livre du Pere 134e, page 4jo 



if. ]OUR. 

L E matin , )a Meditation qui traite de lain ds 
Phomme ; du Livre du Pere Cra(Tet , page 9. &c 

pour fujet de la Conference ott de 1'exhortation , 
lire la Confideration do 1'Oraijets Mentale , au 
amerce livre , depuis la page Si jufques enviroA 
Ic milieu de ]a page. f6 , puts parler de la nece1Tite 
de I'Oraifon , d'y fuivre la Metode , &c. 

A io heures , Meditation de la Mortification, du 
Pere Bufce, page 

III. JOUR. 

L E matin , Meditation dc+ bienfait de 14 voca-
tion Religieufe , du Pere Craffet , page $5. & 

pour fujet de 1'exhortation Cu de la Conference j 
lire la crn+6dPrarion dr la fource de nos fatstes e7' de 
nos im?erfec`lions, du meme Livre , depuis la page zo' 
gyufqu'a zat. puis parler fur les deux premieres 
fources de nos detauts. 

A io heures , Meditation de la modeftie , du Per 
Eufee, page 144 

IV. JOUR. 

LE matin , meditation de la tiedeNr fpirituelle, page 
175, tlu P. C. Apres I'Oraifon ou 1a Sainte Melfe, 

lire les deux ant resfources de nos defauts, du me. 
inc Livre , depuis ]a page uzr. jufqu'a la 6n. 

Et 1'entretien fe pourra faire deIfus ces deux chco-
fes , s'etendre fur 1'etat niiferable d'une ame-ticde, 
ctant fans gout de Dieu , ni de fes exercices , ni 
portee a parler de Dieu, &c. 

A io heures , Mcd. Cation de 1a Patience , du . U. 
page 339 

V. JOUR. 

LE matin , n ecfitcttion de Pcbiigation Sue to Reli,fienx 
a de tendre a la perjioz , du Livre du P. C. pag. 

39~. 
 

fir Icdure pubiique de la coufideration d' re. 



S 
g!e+nent deft conduite , depuis la page 36o jufquFenvi-
ton le milieu de la page 367. 

On peut faire 1'entretien fur les vertus de (on hat 
Somme de 1'huintlite, de l'union, de la fiidelite' aux 
petites hofes , &c. 
A to heures , meditations du peche veniel , du Per 

Bufee, page 462. 
VI. SOUR. 

L E matin, editation, fur l'Obfervdnce des Rtglrs, 
du P. Crallet ; page, 407 , ou pourra lire la 

Confideration de 1'itat de vie, a commencer a la page 
ash, ligne 3. l'entretien ie fera fur la fidelit6 a obler.. 
ver les Regles. 

A to heures, meditation de la ehafteti. du Pere 
Bufee , page  3 2. vu. 10 U R. 

L E matin , meditation de 1'Obe: ance , du Livre dry 
P. Craffet , p. 38s. on pourra lire ]a Confidera. 

Lion demo ,a,,d'ac 'uerir1aPerfeiIion,du mc'me Li;rro 
depuis ]a pate 169 , jufqur'a 574 , puis parlor do Is 
necefpite de I'obeiffance , de les avantages , &c. 

A to heures, meditation de 1'hnmilite ,du Pete B iFa 

fee,page 324 
VIII. JOUR: 

L E matin , meditation di Livre du Pere, Crasl'et 
des cauif es, des dangers , & des remedes de la rechiate 

p. ffz. on pourra lire la Conuderation du r eme Li. 
re, du Reglement do fcs actions , commencant a la p. 

367 hg. ii , jufqu'a ]a fin ; on pourra s'entretenir Ott 

faire exhortation fur la legeretc d'efprit & du dc• 
faut de recueillement interieur & exterieur. 

A io heures , meditation de la Pauvre:e , tiree dti 
Pere Craflet,page ;5t , ou du Pere Bufee, pagd43t. 

La veille & to matia du jour fuivant , it eft 3 
T,rcpos de lire la meditation de Li Pafon de N. 7, 
, . C. du Livre du Pcre Crafret , page 297. 

r I N. 
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